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S<NlIA lli.'-lnti: o îintuti:: ilaprt dM Aiunnte(f'- l.1ur'
I 77-7~-1 ' i .ations diu coine 1athohqu ' du coimiti
pîolr't1tnt du Conlm:it dE I liutruction 1'bltlue -Dtr ibiutn
' Ioinid de, l'étication supsriinire et ds inimici>lalités pan'.re,
-Avis, 1.a els mu ii1wte ilm s ete.--11nt: ol

vii iCiEli. : Suspension du .ournalse.-.louani de law et ciîr
ique.-P>i*n. woac : Cenferences <e la Sorbonne: Le chant

lans p rcoles par .\ . Duiaigne -07e t8e cnei r dne
instilters 3 Il'ete nor n Lnva-i.-urî \ i 11 L E'

PARlT[E OFFICIELLE

QtDp.n:c, 2 juin 87(.

Secr'hiîir PrriiL Qîz'bre'.

.P'a' houner.de vous sonmiettre mon rapport sur

'itnsti'uction publique pou r l'année scolaire I 87-78.
Enmême temip, je prends la librt de vous offlrir, les

ot)serva'ftions uu siivanItes.

Pauonni':s

Eu comparamt les statistiques de l'année dernièev aoeo

î'hls de "eLto anmée, j'ai fait le tableau suivant.:

t "
7
u-77 1877-7s Augmentîîatiom

tiià ic 1 ...... 9 0 937

ArrYîhinenîcîts.........I L10>3 ',233 a0

3tiîigns d col........ 3,826 3,91

ks au cntl*Ie>..~ 1,1il ie9 91

Nombre l'eh rs...,. 232,765 23'S28 2,003

.\ ta nce, moy n '... I ,G2 80S,291 i1 ,673

Ce tableau constate un état de choses satisfaisant. e
ferai ema ciquel en particulier (Iule les 119 maisons
d'école nouvellement construites, l'ont été sur des plans
founis ou approuvés par moi ; c'est assez dire que sur
ce nombre, il n'en est aucune à laquelle puissent
s'appliquer les critiques si sévères de NM. les Inspecteu rs.

EA consultant les tableaux statistiques, on sera pett.
être surpris de trouver une diminution dants le nombre
des écoles-modèles et des acadéiies. Je tiens à expliquer
qu'on au rait tort d'en conclure que nous avons rétrogradé.
Dans un de mes précédents rapports et dans mes ci rcu.
uaires olliciell:s, j'ai insisté sur la néècessilé d'une
classification plus juste de nos écoles. JTe m'étais aperçu

que plusieurs imstitutions qui s'intitulaient ecoles-modeles
ou acadmies, étaient bien loin de mériter ces titres.

Aunssi, le conseil de l'instruction publique, cin faisant la
distriblution des fonds de l'éducation su pôrieure, d'après
les rapporis des inspecteurs, a dit grossir la liste des
écoles elùxnentaires en restreignîant celle des écoles-
modèles et académiques. En réalité, il n'y a donc pas
diminution, mais rectificatin.

Voici aintenant u tableau indiquant le chiilre des
élèvesqui étudient les prinîci pales malières du programme

obligaloire.
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t oire .......

A ritht, ntiqe.....

Tenue des Livrs.......

\Gr . ... . ..

j

I tS~0-~7. j lS;7-$. Augm'Žniaii~n.

65,O0

.. j.s

t 9 6%

<1. î
SA sz

Le jpublic est en possession dis rapports annuels des
inspecteurs. Ces rapports contiennent des reuseignements
g'éieteIC(tti complets et d'un grand intMrat. \bis ils ne
sllimirait pas au surittnant pour exeret uni cojijl'
journalier sur les éeoles il lui faut plus pour impowr
son autorité, pour r"parer les fautes conniss, pour
ré'vtiller les nègligents. Lus bfflelins d'insprClIlI Sont
l'taie inouvelle uise aux miains du surintendant, \oiti
un modele dit bulletin t

BULLETIN D'INSPECTION

Iunicipalit de ...................... C it de.
)'ina inaduiieid... 8.351 t 20.3i il t0 2, Nom on No. de l'ecol...... ....

Da e de la visite .... ........ ..... >.. ....... ...
Nom, brevet et trait ineet du titu lai........

Voilà certainement un pro:roe euarquable. J'avoue Etat de la mnaisoî.........................
epenldant qu'en tenant compte des elorts que je n'ai Etat du mobiler.................. ............
esse de faire par tous tes moyens que la loi me fou:uit, Grandeur du terrain.. .................. ......
e m'attendais à un résultat encore meilleur pour ce qui .es Ql4ves ot-ils les hvres reis .

st de l'enseignement de l'agriculture et de la teinute des Cates géogùahilte>.
ivres. Ilse peut que les resuliats que j'attendais ne Gilobe terretre?.........
oient manifestes que l'alinne prochaine, Total des elèves inscrits............. .............
Iautre part, mes espérances sont presque dépassées Aistance moyeun d'aprs le registre... .........

uiant au dessin industrieL matiere toute uuuvelle dans Conbien d'elèves dans chaque couit s ? ler degré.
nos écoles primiaiires, et contre laquelle existait ce. Maldèl.........An ie.....
préjug quelle le peut être enseignee que par de, Combien d'élèves apprennent l'EcrGure.......la Grf
pecialistes. i'événement a prouvé le contraire. Ce qui aire ......... le Calcul . ......... la Ti dcs licrs

fait l'excellence de la méthode du Walter Smiith, c'est l'1istoire.........la .orpie .... l.lricur
qu'elle permet d'enseigner le dessin de la mêie manière le Iessin /.
que l'écriture, c'est--dire, an moyen d'exeîmples impri. En qulle langu se donne l'enseignement ?........
mls et sans qu'il soit besoin d'êtrehabile desmnateur. Le titulairu de 'eoe est-il competent .

Je laisse aux amis de l'éducation à calculer lous les lTenue génrale de l'école.........
bienfaits qui rsultieront po'ir le pays de r't'seignement Y a-t-il progrs ............. ................
du dessin industriel, si le progrès que je vieus de signaler les con ptes sont-ils bien tenus par le sectétairer
se continue les aniées prochaines. aori.....l des ....... ......................

'Y a ti e arrélages ? ...... ... ........ ....

Imeno DE fcol.1:si~5PC11O DESiWoii:s EMARIQUES

L'inspection des écoles est le sujet qui depuis plusieurs
années a préoccupé davantage ceux à qui la loi confie la signature...
direction de nos institutions scolaires. Le conseil de
'instructionî publique, le surintendant, les inispecteurs L'inspecteur remplit cette forimnule au sortir de chaqne

eux noûmes ont cherché avec zèle les moyens de con. école qlu'il visite, et lorsqu'il a fRii sa tournée dans une
trôter d'une manière ellicace le fonctionnemtent de notre inunicipalité, il doit n'adresser sous couvert les bulletins
système. Sans une inspection régulière, il est ilpoesile de ton tes les écoles tenues dans cette munici palits. A i
de faire fonctionner un système d'écoles, non plus que moyeu de ce système, le surintendant peut toujours se
toute autre organisation publique. La bonne voloit, redl'e coi piede la manière dont les autorités local
l'initiative individuelle, le concours de dévoueeintts par- remplissent leur devoir et de quel esprit elles sont
ticuliers, voilà autant d'éléments de saîccèls ; mais la animées.
ilégligence, une simple erreur peuvent compromettre la Voici maintenant un tabla n qui permettra de constatelr
plus belle oeuvre, si l'on ne possède pas un imoyen sû r quelle somme d'ouvrage écheoit à chaque inspeteur it
de réparer la faute au moment où elle se produit particulier

Nou s -Es -NsPEcTEUH5-* u....cT li,. .. ,EcT..N. de e Tratemoulëcoes rlèves.i

t--W. J. Alexander...,..... ...... Pte du comté, de agot; l c cathoh ,s con
ts de lrome, M.issiuplo, Shefford et Stansteod.............

2-J. N. A. Archambeault.............. Les comtés d Verchirey Cthamby et ichelicu.......

3-D. B .égin................ Le comté de ltimüouî'i............,...............
4-P . and. . .............. Le comté do Lotbinitre etipartie de celui d Migantic.

5-S. BIoivhI....... .......... ... ,........ Les comntéa do Charlevoix et Sa guen y,. ......... ......
0-C. Brault....... ... ......... Les comtés de Jacques-Cartier, Soutanges et Vcudreuil.

7-E. Carrier............ ...... Les comtés de Lévis et Dorchester.......... .....
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Nous s ISit i:s isTarcT ni'I.5I crIOs.

8-Jl. Crel tt * ....,. ... ....... l's Com d i ilchans11, I on tnia giny et 1'î . . ..

9 . i e ...... ..... Les comiqVs du ltonu1lin, St livajcl!iithe et pa ile de Digoi.

iO A. lbrva i ,.*.,........ .s comti. d. l' s l.tioni, %Iountl!ili et deux iunimpî.a.
l du cunto e 1) , e e ine cr........... ... ......... ...............

il- . C. Embilirson.. . . L' comtî d? Iltingdon, a rti' des c..m.tés d'A rgentuiti et
C; 'Iti guay, et le I> I $ protîstaintr s la Ii dC . ilon.

tr al ...... .. ...... ......... ................. .......................

12 A- . F nt d, ............... .Les com . ik rtli. r et Joli, le ioîins he ecui ',c Ile
L n i abrio et Li er . ...... .. ...... ......... ...... ...... ........

î3-Pev, ... Fu.h.rgi .... . ..... .culi prtîtanteb dI a cité dt Qbe tt Cells de.
t. ~ laun, ?-t. h mual) d, Stunî,hamn, Tcwk,'hury,

L auport t........................ ........

I i -A. G .......... .......... , . Loi écoles catholi.ues des. cOiit;s d', ttawa et Pontiaa ......

15 -L. fr t in...... ........... L comte de ... uh.rnois, eatan ay i lrairi•,
noins hi ecoles pritetItantes dIrmatownet St. .lean.

h............ ..... ...... ...... ............... ........

16-11. lub r. ....... ...... ... > ........ erls proift t s d com s do Stundstead, itich-
on . Com tn, lf et S r1ro k ............ .. .. ........
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ton, Ayluer Sieniley dans le comté le Beauce, dl St.
i t uar i, tra lhmi ne ,t Stanldoni dains P cointé do Dor.

cheter. c lll.s iu1 co-ot le Woile. ioins Dudswell, et
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ut loi veut que "inspecteur visit haque cole de son :ans compter qu'elles coûtent bien moins cher que
ressort deux fois par année, et c'est pour arriver à la celles.ci. Nous les vendons 50 cents eu feuille, et SL.0
stricte observance de cette loi que le conseil de 1'instrue- montées et vernies, A ces prix, toite les écoles peuvent
tioli publiq ue, il faisant une niduvelle délinitation des s'en procurer facilement.
districts d'inspection, a posé en principe que chaque De plus le Dépt, depuis sa création, a vendu ciIqu1anl te
inspecteur ne doit pas avoir plis de 100 écoles à visiter. caires de la Province de Quélbec de achl ; cen t soxante
Mais, daus la pratiqpe, il a faillu s'éloigner de ce prin. et.dix cartes du dépôt dP livres <FOntarioet cinqian
c ipe, et la double visite est eneore chose imanpossib!e pour globes terrestres.
pus du inspecteur. Ces ventes doivent representer un progrtsitnsibl

il eni sia ainsi tant que le nombre des inswctuirs ne dans l'étude de la géographie étude dont la nècessit
se-1 pas de nouveau augmenté, suivaint le désir exprimé se fait de plus eti plus sentir de nos jours et qui a té

par lo comité catholique du consei! de l instritction trop né:igée dais notre pays.
publiqne dans sa dernière séance le dois dire a ussi que, da s li'ganisation de iotre

Pour 'en convaincre, il faut se rappeler qu'en bien exposition scolaire à Paris, dont je parlerai plus loin, le
des endroits les voies de communication sont insuili.ý lDpôt de livres m'a fourni des nmoVens d'action q1e j"
sanies, qiue l'étendue du territoire à parcourir est souvent n'aurais pu trouver ailleurs.
innuense-eiemple, les contés de Pontiac et de la lusqu'à ce jour la législature a voté an Depôt is 00
lhance-que le printemps et l'automne, les chemins, somme certainement insutflisatte pour lui donner tons
d n uanat plusieurs jours. sont positivement impraticables. les développements dont il est susceptible, mais sutti.
.Ie 0rois en somme que le calcul suivant des jours safnte, je crois, pour assure son existence. Daas la
ouvrables pour les inspecteurs, peut être ten potr, province d'Ontario, on vote chaque anunée i une inst.
exact :tutioi du rnmme genre, qui dure depuis 2 ans, une

somme qui permet de vendre i moitié prix aux nuni.
Srî les jours de nG....... ........ .367, cipalités scolaires les fournitures, les livres classiques et
Il fan t retrancher: les livres de prix. Les sommes ainsi votées, en sus din
D imanches ......................... ..... capital perianient, ont été le $3.,049 en 1871h, et oit
Con.sdeem ............. ....... atteint en 1876 le, ciffre de S59,9sÇ,, et cela, en sus
Congés etri. ....... ....... ........ des salaires des employés, i. e. 85,05 et des frais géné
Vacances..............aux.......... raux, i. e. 83,20-.' ce qui porte -à Z68,293 le crédit vote
Fêtes ................ ....... 0..... . l ait " People's Deposit ory - pour l'aninée 1877. Or, le
A bsences de Idinstituta r on indisposition de at ]toi tés scolaites de la province d'Ontario attribueti

- iaaspecteu... ............. ... 8 s ii grande artie à cette institution les 'gri f
Tenpétes ounu ivais cheamins .30 .linstruction primaire doaît elles ont le contrôle»

5 Dans notre propre proviaice, le Dépôt ode livres
proluit des résultats rlellement surprenants s son

o able ....... ................ 1 (i constatés dans les r'apports des inspecteurs qui renatr
qîtent d'unmîe façon toute spéciale que les écoles sont biei

Soit 80jours pon' visiter uie fois 100 écoles dlissé. mieux pouI'rvies de livres depuis la création du Dépôt.
niinées sur les territoires étendus que l'on connaait. Cela Il se pett que ledgouveraaement de la province nie soit
est impossible ù la plupart des inspeteurs, attendu que, pas en miesuir de consacrer l cette tuvre auttan d'argent
d'après les règlements, chaque visite doit étre de felux que le fait la législature d'Oitario. Datis le cas où le
heures dats une école élémentaire, et de rois heures gouvernement de Québec ne nous accorderit talus
dans une école imodele ou académique, et attendu aucune suibvention, le Dépôt de livres se trouverait daaS
qu'apiès l'examen des classes, il faut encore que l'inspec- la position d'uane librairie ordinaire possédant un capital
letur prenie le temps de donner ses instructions aux de Sl7 500 et le fait seul de cette suppression de crédit
corinassaires, aiax instituteurîs, <le voir comnment le ferait, je suppose, tomaber' la principale objection des
trésorier tient ses comptes, de réponidre aux questions libraires di pays, qui p1rétenlent que le l)épt ebt
qui lui sont faites sur les détails de l'organisation favorisé uleutr mfètniient. pli la lèégislature. En elet,
scolaire, enfin c'écou ter les plaintes des instituteurs et dans cette hypothèse, il si'- aurait qui'ani libraire de ilus
les récr ina(ions des autorités locales. dans la provinlce.

Il y a doic lieu, je le répète, d'augmenter le personnttel Et pot' juger de la onîcti ittircee ta ce niouavemau
de l'inspectorat Quant an systèmne d'itispection luai. libraire fe-ait auxtrente à quarante autres déjà existaats,mm il ne reste plus guere qu'a le compléter p r la il sullitde savoir que nos ventes ont otÔdenvion
nomnination de deux, inspecteut. 1 il ruX S25,000 depuis la cation dtu DÉpô Ctesmmenve

iat commerce gétinral de la ilrairie, das l'espace île
neuus t u r:s ux ai, n'a u ruine paeronne. 1î7iaet. t' part, il.V a

(hans la îrovince 96 tmunicipalités, et notmn clienitéle
duvre d é I Dpôt de Livress déeloppe graduellement n'en conmprend gure plisde 300. (lotit plusieurs pour

Plus de 330 municipalités, jusqu'à ce jour, ont cru devoi les aciats de pou d'itnpoia iance
s'adresser' au Dépôt pour l'achat des fournitures class
tques. Ce résultat ne laisse guère à désirer. o su

La principale publication dtu Dépôt. daratt l'année lui
vie île finir, a été elle des cates géograpihiques Notie participatiotià osii ai
élémenitaires tei fr-an açais et ei aniglais) doit il a été cat sans contredit l'événement pri mcipal de l'année der-
déjà vendt plus de 2000 Ces cartes ont été piéparées nîière pour le départemeit qlue je dirige. J'avais à ciiir
sous la surveillatce spécialo de mon département et de pronver d'uane maiatîièi'e vitente aux veux, lion seule
elles sont partiehr ent adaptées aux besoins le nos ment dupnays, niais de l'univers entier, quie liu provindr
écoles. Elles soit, je pourrais dire, radimentairos, très le Qaébec lbiain( e placée dans des ci reotnstalces diftli
simples, p 'taitenienta lisiblecestalirebien plui à l ciles, l catse dit Iélange îles taces et des religioi poi
portée de l'in telhgieice des enfants uein les cartes rieiminli i tai t, i", ' , 1 .. I SI 1: 1u fHI

u.e étis uptiis ~onmp m~id'n o~ uttraanpl s vait isoutn h e n tot le pheuped'i i i se l nit t'a' co'i
1 ~ uc Z p U . i J lIte ,

mgtaupmany 1 pa n vlot e i les liim donnei t utezdec détails super0 nis g o'on imipor-taii t 'E-.
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Vous dans ces gands conîcours inîternlatiunaux. Le Leur sur deux feuilles ditinctes, lo. l'euiploi
rôsultat nt'a pas trompé mes espérances. du temps dans sou c 2o. le programme d'études qu'il

.Je aois ne pouvoir mieux expr'muer la pemsée qui m'a a adop.
inpiré dans cette occasion qu'en reproduisant les deux I u Uidontes que toi:;]es d'élèves, du

rirLelaires suiv.ites, Où il at iestion d'unil e novelte le ullu ai qu'ilssaient, Suroit c elpre.
eXpositioni :cne

Je, vous unaen me dlernîière fois à Ine dlomner votre
C l concours pol' ntnpüosition prochaine, etdne vous pricbn la

non-subrenionnies, à )essieeïs les Inspecteîus I'cs hus e vous est posible, du nu dire d'ci à quelques jours
eti eu.k o~nnis it m Spdc diécoles. quelle est votre MiWü àîeto cet égard.

Veuillez bien agrt'er l'assuranct dh! mes seutlItiieu làs
e plus disti.rgus.

ul'A1EN4EN' i E L'îNsTriîîcTîaN Pm'uiluu:.

(Juèber. Smars I .
(,reîrui(e a uv numaisons d'étiicsUioiî suIlogule e i

lDans ma lettre ielculaîre du 2 juillet 1877, je VoUS
invitais, " en vue des expositions provinciales ou autres,' " ni: D ÀxSravCrîoN nLIQUR.

conserver les devoirs de vos, dlèieti. n s L ature de
Ytes ructioms. disais-de, e de permst d'embraser dans 20.le poac2 i'udiai 'l.

Ounutird'd'j rutrUCtioupr ulo er'
euh naet j'ose aurequ'iler qsune si, grrtce à ve boenc

LvolOW active, nieous lrvcn!oîs à réP uits DOS A sa denr g re lance, le Coriî caolique duCter o
co lnstuction pu rhaque nevoté tinevousrnie s la réso-

internatiounale, -,ouibniq toute COncurrene" luton Stoe ianten t
Cà le expositioni scolaire, nlous lPavons faite hard;lim ulet e af.Que ce Comité recommande tès-viveiment les

au deriergrnd concours univere! de laris - nousi les ourmisons d iducatione répondre à Oppel ni
avons recuei les ev aux de nos élèves, et OuS li leur est adressLa nur le Suriretend i de dp x
avons foctis codis le ésm lasincère, pris sur ledans éec à ma 1f0.it,
de Ieoremaiatio et y stmoinsuctde ioe eîî paiulier. l'utomne rOsws, et quel. SU...
d'eu ol enielt puei Vous connaissez le tute n eos sdrni s c ùe, ess o em t cicliue du Conre(>

fos nore terntatve. ''rois dnves eoiEion de en 's deces nublnkio a oemr exposer le elaet Ir
"intrntionapulie, uni brevetd'cand mi, urn uti dcCs exposit

de première clad concours u rlîe Paris l d'or î es maine de'ndant de reupvonr l'appel que je vous
dann à noe enseignementpmaire et à nore, enseignes ai adresé tont re i Sreme d an sujet de la pror ine

avont secondaire, prei mséaille d'or et deux médailles exposition dsotair, le Cogéatlique à dott nue
d'a'rgent accordées à des noliesqtrmenou een prue de l'importance qu'il attache àrces
bronze accorin e s des i sttnoisse lpetsure0s, q aoi co dcounrs etpblic. dans lesquels il nous est permis de
notre part d'honti:tier Tronquis daîs cette fie inter. e Iliseîr avec nosvoisins et ler p eor i me temls
nationale. pu ,n s tIr aun ntiveau brvi d progrès

PoUrtamt, il nous avait at 'se dil d'conri Modene dematiare dnruon ede pdajgie. ve
J'm ex primais l'espoi'. emnitis nos fores le ene.ps al dreissiÏnuloîs ie la socité catholique et lfîrainse d
mant sn pusie urs maisons, sd'tot daux mdill cosi- eoire pro twince esliconnue îlé lc majorli té de la Con.

déralîles, pour î' îcîei Ili les trdus dlrlurs éls.& lél'a tionicanaidien1 nie, 0 plutôt elle est vtîeI sous5 titi fauts
Quoi qu'il n sor i l succ s A ue li os avons iObte n joui, elre eust app'éciée, t le crail, qu'à la leur

nous antordse a ottinutrutns ca le ooie i e o ous tn pense des aéjugés. Nsos ClILes, lies conveLsd
preparer à paticiper acns expsitios, soit in toutes iios grandes maisons d'éducation, aux y e m dii
soit simplen t locales, de s l'avenir. tro u aonIbre2 sont des ninnents dnousr foi, de

P vouas iînise doc à prendre imédiatermet vos modc ferventi' relig'ise, tisoin de p d agogine
Ilie epr tihuim l'exposition p;ovinle de qu'ils imuseigent que la gaim ai'e faanthe eta lae dIle-
Mlontréal out à l'cXPDAiioîî générale d'Otw'a, el sep. clîisîe cathiolique qulant aux sciercs exactes, ansi arts

manbru p ociuir. Les moeisdon t nous avoxs fait ' otprat rincs, pas In ondl
dience pourro nous réussir encoreu le ces moyens Or, ou cdyois u'l y va le sutért du pays,

eQt le ca er se em'is umcs on cai r unique, do urt a elt (Ile desliutéap t pr'opre des catioliques, lc faire
nemploi assur'e dabord, l'niformit de la collecLio des disarat e ui tel préjugé. L'avenir du pays dupen du
travarx (e classe et emsuit, la pi t bonsme fi de toaval oigrande mains 'éducatin aux ouun dun

'eosoitsim etle.nmocaes, deave grande notm' rOgrs, prOspuits de lotre disputes
.J'ivusist v tsuce dn prerndier e moint. Nous e Mons vos ou (le leur scission, on ne pourit eun dr que s

chercher à ire une exposition de t'tavaux exceptionnels, ns rp e atliotresi donc à ceux qui nrtos
itai.4<les tpravai.ls o ydiniiesCîlnlécol. De la sorte, à ntourent (luîe nous Sommes préparés pour les corq abats

renc e, pos urrons nous vssrenoue. 1n de cesimoyes dr, nou croyo dns qu'éil y a del ganrtdu pays,

oyant miens aviseos à oums u coier u ce Sera ale nous p ouvon s tre de doigues collaholiqueateui.
Peplias l s plue Salutaire î positon. Com l lm poarriiuns-nbotu s la poiuver miieux qu'e

L es circomnstances d'aillmmri se 'teiît à lies vuesý. Au faisait à Ottawaýt une1 exposition scoiî'o du gelire de
trvau de hssé, escolaite, ou Ordonie les faiax celle q ins am 'os onga e àp Pluis usiea ssé

desiusist s ceieier à éointe tos progrs le c u ee Per suaissezoi (on de vous reno enerde qu dasor-
élve ce sofr ces compositions de ii d'anmée exeteije l ets piessamîte l'apnel tqunj vos s ai déjà lut de
vus ppose de uriaireds le inlier ui lale et île pouren part mui pocluammi prîparis oourit lsomat
i'adness, avèiseos à nous corie 'a hi tsde. il resté pcoo ns îletu pi ums cela daes oues les

J voudrais duîsi, reili anticu ie ai, que ch ue eîtt d mprnre at i aup iohait de pp c'en r dqu'O tav

m'adessr, prèsh savor crrigocscome din btud. I rete ecor asez e teps ourc.ea das tute le
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exceptionnel, on aurait sans doute raison de dire que " Que dans la résolution prise sur le rapport de
paunée scolaire est trop avancée pour Ventreprendre l'abbé Verreau, daté le 13 usai 1 , tous les mots
nais nous ne voulons pas de travaux ex. ptinnels après demnandi ' soient elacs."-Adopté.
Nous voulons l'œure ort mie. jotialoire des clases, -hc R
afin de pouvoir dire que notre exposition est Sieère. M Ml- retiîr sa d ione due lemb d(red
q'V en rtélite, que notre yteme scolane bureao d inatrs dé î whond.

pi sur le fait. l>tr.ti 'vaîîîatns dl< J~hîuwod.
Euvovez.uoi donc vos travau de fli d'année ; c'est ....t --- " • • -- - ••" - -

ce qu'il'faut, et nous ne deinmdons rion ie plus. VIL-le sous-comité d'examen des livres d'école
Si vous pouviez recueillir ces travaux dans Io cahler fait le rapport suivant

uaîniquej'le pîrefôx erax.; m'aitnut auitr,'eab ierseriauccepit' 11 novembre 1879).
v impresst' mn.t. ,Je le ferti du'e:*eptin qe pour

ceux qui nie p.raitroni un travail revu par le m itro, et Le souscomité d'examen des livres soumis à
non pas l'ouvre même de l'ecolier, son devoir ordia ir. l'approbation du conseil de Pinstrue on publiqtue a
J, litns avant toit t avoir les compoinons tell.s gtlhe, l'hontîur de fai r le raqort suivant
avec toute'S leurs fautes corri9 s par le profe»eur. avec lrésets: Mgr. l'Arch. de Québee, présideut,
leur univ'te, leurs boev us mnwî, maissani avec leutr l'honorable P. A . O. Chauveau, Ngr. Langevin, év.
originalité et leur grâce naturelle. tde liiou-.ki, Mgr. A. Racine, év, de Sherbrooke.

Un mot r toute mla pe e : ntronnos te- Child's Cateehisni of sacred history. Reis à plusque nous sommies...
Ont voudra bien tue faire les envois du li etr nilet au tard quand oit aura vu la suite.

10 août prochain, et tue les adresser à r à root, J istoire de France, imprimbechez Rolland. Simple
normale Jacques-'arfi er. Il faudra pavter le port ju,7qù' reproduction d'un ouvrage fait en France pour la
30onni 'al. t . France, pas supérieur aux histoires djî approuvées.

Je vous pne de vouloir bien agréer l'asurance de imes Tenue des livrs, par les j. de la congrégation
sentunents tres-di ugue s. N 1). lde Montréal. Alpprouvé.

Lu :mser cm.r. Uistoire sainte,mprimée chez lRolland. A pprouvée
avec recoaindat ion de remplacer lm graturs

Je smuk lienreux d'avoir îà reiwrrior publiquement Ies dans nue autre édit ion par quelque chose de mieux.
établissemets d'educatiou superieure et les tituaires des Enseignemnett du dessin inire par les SS. (le la
écoles primaires qui m'ont ail d.uns l'urganisation de cong. N. 1). de 31ntréal. Approbattion sspenue
cette exposition. Lur boine votontO mUittr'. de mnière jusqu'à lexamen liti ou i fire par le conseil des
à donner courage a tous les amis de t'éducation, quel arts et manulietures,
stce o peut Obteir l.qu'on lait ap[,el au paItotisme Blancs pour les exameus de grammaire, cahiers.
et aut taîlent de! fl nation. .s:1irlsrmm egMur,. ales

Nos succès en Fratice porteront leurs fruits. Dàj j'ai p
pu constater, par les nombreuses lettres qui m'oit 61é (Signé) E. A RCî. de Québec.
airesées de l'étranger, que notre exposîtion scolaire
avait été particutlièureeint renarquée. Le pays proflera Ce rapport est adopté, sauf en ce qui concerne
nécessairement de la notoriété acquise au noin ciadient. "lhistoire sainte," imprimée chez Rolland, Montrónl,

J'ai i'hoitur d'ètre, etc., à laquelle ce Comité ne croit pas devoir accorder son
approbation.

Ggudoy Om'r. Vll.-Proposé par l'hon M. (hauveau, secondé
Suriîtendant, par Mgr. de iimouski :

' Qtue lors 1ue l'ernm muen de quelque ouvrage soumis
à lapprobat ion du Comité sera renvoyé à quelque

Comptc-rendn des d(iibéatn s du enanité catho- persUMnne dont il sera désirable de s'assurer le
ltque au consesi de l'instructon Pubtique- concours à raison de ses connaissances spéciales, le

sAsD8urintendant exige dles auteurs, édjieutrs ot autres per-SÉAnCESs qui demandent appro ion, telle somme

Mercredi, le 12. qu'il croira conivenable pour la rémunlration e lit
personne chargée (l'examiner ' ouvrage."-Adopté.

Présents :-Le Surintendant, président ; Mgr IX.--Proposé par Mgr. de Rimnouski
l'Archevêque de Québec ; NN. S. les évêques des " Que la commission d'exarmn des candidats
Trois-l[ivières, de Ninmouski, de St. IIyacinthe, de inspecteurs d'écoleS soit autorisée à tenir une
Sherbroolke, d'Ottawa, de Chicoutini; l'hon P. . O. nouvelle séace d'examen."-Adopté.
Ohauveau, Sir N. F. ellbau, l'hon juge Jetté, P. S. X. Proposé par l'hon M. Chatveau:
Murphy, écr., le Dr. Il. LaRue, et M. le G. V. " Que cette commission soit autorisée à préparer
Moreau, représentant Mgr. de Montréal. un programme pour l'examen des candidats inspec.

L.-Lecture d'une lettre de Mger. de Montréal tours, aussitôt que possible."
autorisant M. le G. V. Moreau le représenter au PropoSé en amenemnUut par Mgr. de Rinouski
Comité, et d'une lettre de l']ho. M. Ryn s'excusant " Que vu l'incoivtnient des programmes pour
de ne pouvoir assister à cette séance. lesconcours, ladite comnmissioi, tout en adoptaut

IL.-Lecture du compte.rendu de la dernière un, programme pour sa fpropre direction, n'y sou-
séance, lequel est approuvé avec la nodification met.tra pas les candidats"
formulée dans la résolution suivante : Pour l'ameudemt:

Proposé par 'ion. M Cliauveau : Mgr. des .Trois-livières, Mgr. de St Hyainthe,
ilgr. de RMimouski, M. le G. V. Moreau.
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Contre :-3gr. 'Archevêque, Mgr. d'Ottawa,
3Mgr. de Chicoutini, Mgr. de Sherbrooke, l'hon. M.
C'hauveaui, Sir N. F-. Bell'au, lion. ju' .Jetté,
M. Murphy, 31. le Dr, LaRtue.

t est, en oniquence, rejeIé, et la
proposition prin<'icipale adop01)t.e.

XI.- L.e 'mi té décide' de recoiainder au gou.
vernIment de nommer metbre du bureau d'exa-
mi nat'eurs de (G asp. le Révrenid Joseph Omner
Norinandin, cur. de la G Rrande livière, à la place <lu
lRév. 1. .1. Sautier qui a quitté le comté, et membres
du bureau d'examinateurs de St. Ilvacinithe le lhév.
Alexis Xvste ]ý,riirird, prêtre, cha'noine, et lenri
St. Geriai, écr., médecin, à la place du lév. L.

1 isael Archanbault et de S. lertrand qui ont
résigné.

XIl.-Le Comité décide i l'nimiîiitité. de recoin-
mander au gouvernement, comme matière d'intérét
public et comme question d'urgence

'o. D'aviser aux moyens de servir aux inspeteurs
d'école le mièm t raiuemeit qu'en l'année 1877-78.

2o. iaviser aux movens de fiurnir nu Surinten-
dant la sommînxe ordiniremenit accordée pour les
livres à donner en prix dans les écoles.

30. D'aviser aux moyens de fournir aux écoles
normales la somme ordinaire de $-16,000 par année.

XII L-Le Comité adopte les r-glements suivants
Règlement du Comité catholique du Conseil le

instruC on publique, en con formité de la 200 Vict.
ch. 48S, sect. 2.

Chaque fois qu'il sera représenté au surintendani,
par rapport spécial et motivé dl'un inspecteur d'ecoks,
qu'un instituteur ou une institutrice enseigne dans
les limites du district d'inspection de tel inspecteur,
sans avoir les connaissances ou les aptitudes requises
pour enseigner, bien que tel instituteur ou telle
institutrice soit porteur d'un diplôme ou brevet de
capacité provenant d'un bureau d'examinateurs, le
surintendant donnera notification à tel instituteur
ou institutrice d'avoir i se présenter de novo devant
tel bureau d'examinateurs, au temîips qui lui sera
inîdiqué, et le surintendant fera connaitre par éerit
à tel bureau d'examiiniateurs le nom le tel ins.tituteur
ou institutrice qui sera ainsi obligé ià subir un nouvel
examnen.

'Tel bureau d'examinateurs lera subir un examen
de novo à tel instituteur ou int itut rice; au temps et
à celle de ses séances qu'il. hidiquera à tel instituteur
ou institutrice, sur les matières prescrites par la loi
et les règleients nci force, 'suivant le degré d'ensei-
eneiient pour lequel tel instituteur ou institutrice
a léjà reçu uit diplômi1e ; et, si llexaiienk est jugé
satisfaisant par tel bureau d'examinateurs, celui-ci
délivrera un nouveau certificat à tel candidat ; niais
si le dit bureau ne peut accorder tel nouveau certiicat,
le preiier certilicat ou diplôme obtenu sera nul et
de nul effet.

Tout tel inst ituteur ou institutrice qui ref'usera ou
négligera de se conformer à l'ordre du surintendan
ou à celuidi dit bureau d'examinateurs,sans raison
valable que tel bureau d'eximinatienrs admettra ou
rejettera, perdra son diplôme ou brevet et tou
droits f enseigner l'avenir.

Neanmoins, tel instituteur ou institutrice pourra,
à l'expiratlon d'uneannée après son renvoi par le
lit bureau d'examinateurs. se présenîter de nouveau

aux conîditions de la loi, et obtenir un brevet de
capacité, s'il en est jugé digne.

Tel bureau de'exainateurs fera wapport de toutes
,ss proeédures au départemaenît de l'instruction
pu1blique avec toutes pièces j ustilicatives de l'examen.

Et il est decidé que le Surintendant soumettra ces
règlemlents à l'approbation du Lieutenant-Gouver-
iieur en onseil.

Jeudi, le 1l,

Présents : Les inhmes.
XIV.-Le Comité consacre toute cette séance à la

révision des listes de distribution du fonds de l'édu-
Cationii supérieure et du fonds tes municipalités
pauvres. préparées par le Surintendant.

Vendredi, /e 14.

XIV bis.-Le Comité continue la révision des
listes de distribution de fonds commnencée la veille.

XV.-A l'article de $ Î0 accordées à lécole-modèle
de garçons de St. A lexandre, comté d'Iberville, Mgr.
l' rchevque propose que cette subvention soit
réduite û ï60.

Un vote a lieu sur cette proposition, avec le
résultat suivant

Pour :-Mgr. l'Arehevéque, NNý SS. des Trois-
Riviòres, dOttava, de Sherbrooke, le St. H [vaeinthe,
(de Rimouski, ML le G. V. Moreau, Dr. LaRue. P). S.
Murphy, Sir N. F. Belleau, l'lon. juge Jetté.

Contre :-L'hon. . Chauveau.
La proposition est adoptée.
XVL.-Uarticle de $60 accordées à l'école modèle

de St. Georges (Beauce) est réduit à $50, et le
Surintendant est prié <le ne payer cette subvention
qu'après que les comptes de cette municipalité
auront été réglés à sa satisfaction.

XVll-L'article <le $7 accordées à St. Denis
(Kamuouraska) est rayé, vu que les commissaires
d'écoles de cette paroisse ne se sont pas encore
soumis aux décisions du Surintendant.

XVI L--Le Comité décide d'accorder, mais pour
cette anuée seulement, $50, sur le fonds des muni-
cipalités pauvres, à la municipalité de St. Grégoire
le Grand (Iberville), vu les pertes éprouvées pa. cette
paroisse par suite de la destruction de ses livres de
comptes dans un incendie.

XIX.-Sur proposition de Sir N. F. Belleau, le
Comité autorise le surintendant à retenir une someni
n'excédant pas 25 p. 100 siur la subvention ordinaire
des municipalités qui n'ont pas transmis leurs rap-
ports d'éducation supérieure à l'époque voulue par la
loi.

samuedi, le 15.

XX. Sur proposition de Mgr. des Trois-Rivières,
le Comité approuve, telles qu'amendées, les listes do
distribution du fonds de l'éducation supérieure et
du fonds des municipalités jauvres.

XXL-Sir Narcisse F. Belleau propose



Que vu les besoins croissants de 1'édueation lin labsence de da ,Signeurie l'evêque de Québec,
supérieure dans cette province, _M. le surintendant M. Ieneker lit le rapport suivant du sous-conutú
soit autoriséà demander angouvernement unesoue chargé de 1examen. des rapports des inspectturs
additionnelle, et que cette somne soit d'au moins d'académies et d'écoles modèles
deux mille piastres, alin que la somme totale distri- " Le sous-comité chargé de Fexamen des rapports
huée par ce Conseil ette année soit au moins égalîe " des inspecteurs d'académies et d'écoles modèles ;î
à celle de l'aunée dernièr.-Adopté. ' parcouru at tentivement le sommaire et le compt

.XX IL-Proposé par Mir. de Chicoutimi ,rendu détailé de chacune de ces institutions
I Que le bureau d'examinateurs de Chicoutimi.' Il v a.suivant lui, quelque dilliculté à déterminer

soit autorisé à contérer, outre les diplômes d'école " le degré relatif' d'ellieeité des écoles, pawre que
élémentaire, des diplômes d'école modèle pour les " dans la classiliention qu'ils ont faite de ces écoles,
o:ntés de Chicoutimi, Charlevoix et $a uenay."- "les inspecteurs ont confondu le côté matériel et le

Adopté. côté intellectuel de l'établissemneint.
XXll -- l'roposé par Mer. de ltimouski Le sous-comité, tout ,i pensant qu'il importe

Que le bureau d'examinateurs de Rimouski soit que chaenne des matières soit l'ohjet d'un rapport,
autorisé à conférer des diplômes d'école élentaire trouve qu'il est absolument nécessaire que ce
pour les comtés (le Témiscouata et de Sagtenay."- - raport soit distinct.
Adopté. "Il pararit de plus que des élèves de choix

XXIV.-M. Chauveau don ne avis qu'à la prochaine " seulement ont ét f examinés, ce qie le SOus-comit é
séance il proposera qu'à Pavenir toute institution " considère comme un défaut. l est impossible en
recevant une subvention du fonds (le léducation " ellt de juger de état des écoles, à moins d'exa-
supérieure, à lexception des collères classiques. qui " miner tous les élèves, pour savoir combien d'élèves
aura refusé de recevoir la visite de inspecteur, soit " sont censés apprendre un sujet donné, et comibienl
privée dle S subenitio(. " de ces élèves ont satisfait l'examinateur.

XXV.-L'lIon. Sir N. F lelleau donne avi, qu'à ' Les choses étant ainsi, le sous-comfité ne peut
la prochaine séance de te Comité il proposera les " que recomnander au Comité de prendre les écoles
deux motions suivantes par ordre alphabétique et de décider le chifre de

1à. Qu'à l'avenir il ne soit accordé aucune subven- " leur allocation en se référant dans chaque cas aux
ion à même le fonds d'éducation supérieure. pour " rapports des inspecteurs.

aider à la construction ou réparation de bâtiments " Il recommanderait. en outre. que, dans le but
scolaires ou pour aider à payer les dettes contractées de montrer un exposé clair de la sorte, de la qualité
pour la construction ou réparation de bâtiments, " et du degré d'instruction donnée dans chaque école,
mais que ces constructions et réparations ne soient ' il soit préparé une formule d'examen que le Comité
faites que conformément aux lois scolaires, et les " sanctionnerait pour être mise ultérieuretment en
dettes payées aussi conformément aux dites lois. " usage, plan qui, selon lui, serait facilité par l'adop-

2o. Que, pour une répartition plus équitable des " tion rd'ue série uniforme de livres d'école."
deniers votés pour la législature pour encourage-.
ment de l'éducation supérieure en cette province,
il convient que le comité du conseil soit mis Québec, :1 mai 1879.
en possession par qui de droit du montant des Le sous-comité met aussi sous les yeuxd lassem-
allocationas spéciales taites par la législaturen aucune blée (les modLes de tableaux destinés à montrer
personne, association, ou corporation, demandaut de l'état de Pinstruction dans chaque classe des écoles
l'aide à ce Comité à même le fonds dTIdndation supé- inspectées.
rieure, du inontant reçu durant l'année alors expirée, Le Comité s'accorde à recevoir le rapport ei'l.ault
soit par cotisation ou rétribution mensuelle ou (le -memtionné et décide, suivant la recommnandatioi qui
tolite autre source. lui est aite. qu'à l'avenir les rapporis (les inspec-

Copie di rocès-rlaalts dIéIfiliration du
conité protestnnt du mo 'le 'Iîtruction
ynl>IIq ute l son asseinhlée du 8 nos. 187

Présents: Le très-révérend ]ond, évêque anglican
de Montréal, I. le principal Dawson, L. L. D., F. R.
S., etc., IL W. leneker, écr, le vénérable archidiacre
Leach, L. L. D., M. le Dr. Cook, l'hon. W. W. Lynch
et Phon. r.1 Ouinet. surintendant de linstruction
publique.

En Pabsence du président, M. le Dr. Dawson est
prié d'occuper le fauteuil.

Les minutes de Passemblée ordinaire du 28 mai
et de l'assemblée spéciale du 30 juillet dernier sont
lues et approuvées,

teurs d'acadéinies et d'écoles mnodòles traiteront
séparément la partie matérielle et la partie iniellec-
tuelle de chaque établissement scolaire.

Il convient en ouire de nommer ie nouveau le
même sous-comité en lui adjoignant M. Leacl,
et de lui référer l'examen <es formules destinées
à indhmuer Pétat de l'instruction dans chaque chasse
(les écoles inspectées et ladoption d'une série
uniforme de livres d'école, sa prochaine réunion,
devant avoir lieu à Montréal pendant, les vacances
de Noël.

Pour ce qui est de l'inscription de médecine et des
examens d'admission à l'étude des professions
d'avocat, notaire et autres, M. le Dr. Dawson <lit
qu'à la dernière session de la législature de lhi
province un bill proposé à ce sujet, n'a pas été
adopté. Le sous-comité chargé de s'occuper de la
question est nommé de nouveau.
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lustruction est donnée au secrétaixe d'appeler Université M il ... ...... $,50
l'attention des directeurs de collèges et d'académies Collège Morrin.. 500
sur les prescriptions à remplir pour que le gouver- Collège St. Françis, Richmond.... ..... 1000
nement de la Pissane vienne en aide aux exercices Université de " Bishop's Colleg'e " Lennoxville. 1,000
militaires suivis dans ces établissements. ---

L'Ilon. M. Lyneh expose qu'il a Mait coinniaître af,
dernier gouvernenment le chiffre des a(rages des A A i A I I $
droits de licences de mariage aujourd'hui entre les
mains du gouvernement de la Puissance, mais Casse 1
qu'aucune action n'a encore été prise à cet -ard.

Il est résolu de nomnier de nouveau le sous-comité stansicad (Ladies' 'olîege............... 00o
largé de s'oceuper de la question, en substituantitun t ......... ................. 00

au nom de l'1on. W. W. Lvneh celui de M. . W.Jachute, Arneui..........500
Leneker. CoRticook............................400
Sur motion de M. R. W. 1 leneker, secondé par le

vénérale archidiacre Leach. il est unanimement 1 100
résolu d'adopter les résolutions suivantes passées Classc I1
par le Comité catholique

Le Comité décide a l'uianimité que l.s demandes Crranl>' Slieîîbr<l.....................
" wvantes sont, dans l'intérét public, tellement Sberbrooke ...........................

urgentes qu'il y.a lieu de presser le gouvernement
de leur aceorder au plutôt toute son attention e.................
d'agir en conséquence. Clarendon, routia. 200
" 10. Continuation des traitements des inspecteurs

d'écoles sur le mêlime pied qu'ils étaient dans
l'année 1877-7 8.ca

"2o. Continuation des subsides ordinaires j~oui
ltn a(livLes à donner en prix.College.. ........ $ 0

SCoN nuation du éd ..........................................
acho, arntei......... ............... 0

le clsnomls"Contokie ..................................... 140

Sur motion de M[. R. W. I.[enieker, soconda par le Iuhm lMssisquo........... 150
rLeac, il est résolurny, lford ...... .. .............. 0

Qu'an sor-com.ité sera no é aux .de. . .. .......... ........ 0
tendre ave le sou-comiCté catholique romoin (ur le o .......... ............ 150
ujet les inspecteurs, aussi lien e sur M o........... ........... 0

autes atère aynttrat àl'ductio o géérl )arendo, Pchonic...........................1200

autles livare 11 donnero enprn

t<-t que 1lhoni. surintendant sera p rié d'agir commie
conveer ayant ioi due convocaition, le dit sous-
omieité levant se composer des mebres suivants
iU. W. Iolneker, dcr., le Dr. CHnure, Sa egnerie
l'évêque anrglian le uébec, le sr.t ool et le Dr. latleY, Stanstead..... .. ............. 100

ba'von. relgsbug~ issiqun..... ........... îo
Le revenu provenant des droits de licences le

sjet des0 inpcprasibe u u ours

arie, déduction faite d'une somme le $200,
frais <l'adinistration, s'est élevé pour l'année écoulée
convenr ]) cette somme $5,000 ont été aclées Totl pour Académies..........$4,00
l'éducation unifritaire, conme suit d 00,pou

Université McGil1.............. .... ........... 2,500
Collège Morrin ................. ......L250
Université de" Bishop's College " Lennoxville. 1,250

$5,000

La balance ($(1.) les diroits sur les licences de
mariage, ajoutée à la subvention provenant du fonds
<le l'éducation supérieure ($980.13) laisse un total
<le $10,204.13 à distribuer cette année.

Le Comité, après mûr examen des notes des ins-
pecteurs d'académies et d'écoles-modèles, ainsi que
des rapports spéciaux provenant des diverses institu-
tions d'éducation supérieure, s'accorde à recommuau-

der de payer les sommes suivantes portécs vis-à-vis
le noi daelhneune de ces inst itutions, savoi:

Berthier-en-hauit figurait dans la classe .111 et
Waterloo (Sheford) dans la classe IV ; mais comme
il n'y a pas eu de rapport le ces académies, on n'a
pu, en attendant, recommander de leur payer aucune
allocation.C s

Classe I

L colle, SL. .................................. .
arnston, Stanstea..... ....................

Sutton, Brome ..... ...... ...... ......
St. 1Ieuri, Iochelaga. ......................
Valley field, Beaulharnois......... ................
Lapesche, aw a .......... .. . .............. ,

100
80
75
7 5
75
75 >

m 480

1*

I.
'I.

f

s

'e i
e

Y
t'

I
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Classe Il Le Comité décide de rétrer ait n 'i.
pectioii lit quest ion &e la lecture et (le l'eopgnmn

C rendon, Ponitiac................,..........,.....,C l rceville. ML is s i q u . 50 e crétaire .it des lettres de, NM , . Lster et luClr n e ilM s iquoi ............................ 5 es cS ýY ý
Mansnvile, B r o m. ô serétnire dli bureauii d'exanî )inatenrs do Ca A(t nE m o ville, Brome.,................... .........s t, .i

Stanbridge, Miesisquoi ........ . ...... 0 co..é e llo....v'îI ', dVaprès il parait
Cowanisville, M issisquoi.......,. ......... ... , qui, da s quelques a, ds istitt rs prots s

'hili.psburg, Missisquoi . ................... . 5O nt ds dalis , tqeoiilis il i
Bury, Compton.......... .... ................. .......... . c i instrue I a
31arbleton, W olfe ........................................ ù L ster t  el il faut

3iaple Grove, Mégantic....................... ..... qu' aveir tout spilt prtestat t brevt
Cité de l 1 ..................................... d'instituteur s it ex i é sur
Leeds, M3 'gant ie......... ........................ ...... 0 u publie Comité.
St. flunitan, Qu.bec .......... ............... Quant à dont parll I tre de

Threellives, St M aur ce. 0 )1. Lvster. que pr'etîîles mois de mai t.t
-- noveiiîhre. pqe actuelles, doseîes lpols

L550 Cmaspirants au brcvet de rfée onîcté en reitplconiléaqtion due lasecture et 'iensegnemnt

501 de l'Ecriture ulaintur,

Total pour écoles modèles .1,30 Le secrétaire .ist cargé de réeotr dM.r. à lt lettre par
laselltie du Frdea i'atittneteu de modèle d,

Total pour les diverses: inistittutions dýéduncation clarendov, demapsde si qui e de ielpast
SupiIri lSO 10 san80. dépenser une balance I cassque dlivr ar lque Be InatiOnt l d'édoationde ntr4.13. r d < es, dip e à un diplôme d'école

Ulverton et St. Etienie n'ayant pas tranlsmis d e ixiodé' de cette province : qLe omité n i irtneu
rapport, tel subvent ion, n'-1 été accordée 5 à ces tos lesvnitut soint porteurs d u breve

0;'snu otxmoulblla provitme.
Le comité recommande de payer les allocationis La idenjdeý <le M MN. A lexander et ItlîEl liot t

spéciales ordinii5res d'une allocation sur le .fonds de i supé
rieQu " en fe de ' lnon 'éle No. pre 'laretredo est

10. du Iliigh Sehlool de M-Nontiréal....... $l,4S5 rkje t e 't Cause (]-- la granide p)roxillité deo ceteo écoleý
S de Québec........................ 1.2S5 de Ltr.déie rt- rentenid

Lecture est faite (le lettre par lesquelles M .lames
Sur larccommandationdeM.l'ie1teurEbesonl G o dlack sollicite une allocationl sur l fonds d

le comité dcidedorir, sur le fonds de l'éduction l'éducatio sueur dl'école m o et
suptrieure, un i subventionsi à .tlat meilleure école Cla n dmandeinde une l ge tatii dle
protestante du comté de àoteasu, remplissant celle qui est faite l'école meau n ald'éclio.

r d'après le rapport de M. l'inspecteur Dorval, les Plusieurs séries de livres d'école le chez dal
Conditions d'U enn école modle. Mile & Cie, éditeursin to, q insité uueireu

e scrétaire met devant le Comité les rapports sition faite parcette aisoin <e fournir aux istitu-
des séances tenues cip mai et ci. novembre dernier teurs de Cette provice le Journal of Educatioi"

prles comireomnde drgepyrlsaloain a demnd de MM.i exnretuhElit

sp lescier les aspiraodti publié par elle, sur lt fnrées ad 'u-conité d'is-
ou iaintes à l'enseigenfnent, cide Pioe temps qetion, etc.
les suggetio s du Dr. Cor a.ish, président du bureau Le seétaire Sou et u état du pro ls <les Ct cotil-
d'eaia"teurs de Nontréal, pour que dorénavant gents, montrant une lalnce d 1, î1.55 ouncré.it
ledeessi. linéaire, l'usage des globes et la nuedes di, ComLité, lequel tat est examiné et trouvé exact.
livres o supprimés com'ine matières d'exm en, laescollptes suivants sont so is u Co sité qui
le Dr. Cornsh offrant de préparer pou r la sanction i orldtione le paiemen po o d
du Comité ud iiodèle de diplôme plus simple pour clo Dpenses coitigenltécoe md seéaP.h.
tous les grades. deo. M. P Lovel cr., impression de buletinsd

cond itisdn, écl modle.éqlle, & Ceédeurn ootaniq'n rp

Le~~~~~ Comit done ...... eî........... .......0
secrtaire d'écrire au Dr. Cornis que, commCé e a loi so. in. Stayr c Cie, livrdse o p xs
a. rendu'obligatoire l'enign.remenit dul dessin, (de M1M. Einbersoil et )'W'eir sitnmé npcer
l'usage des gloes et dela tenue (les livres dnis os des académies et écoles modèles (le l t province de
écoles, l n'est pas permis de faire disparaitre ces Quihe puvelltion rées sur le fonds dc iéd'ain
brances d'instruction du,. programme d'examen stiprieure, aux ecod qu ar le pssé,

Mais qu'on peut les rendre aussi simples qu' buut Le'secrétire moyeat une agmntationds es our

et de lui demander d'avoir la bonté qe Préparer un ctcn e $250 sur son traitement actuel, le tcis
Modèle de diplômée pour tos les gldes distituteurs de l'inspection de at st e fixi par le sous oi it
Il est donné lectur dé lettres des is'eatens chargéo le l'examen des livres (l'école omor aitlé-

leD. Corish oerat debarprerpourlmn ait .peo de pniesa e etc.
rucomitn (Il mle possèdent imatir sle Saioes 1 enoe il ne reste plus d'aflir.s à traiter, l.

toutures les asprants au brevet J.iiîs/lt Il Coerité.sajou , n ie aumpercredi 24 février 1880 et Plus
appert aessi des pporets des inspetelirs danis tôt, sil est nécessaire, l mppel dlu président
et décsoles Modèles qen dans lusieurs (e ces Q b s ninsu eonds de' ion
tutios les élèves lme ist pas aECriture Sainte e 's i da aire fix6 pr le'e sous.ci
nle reoiveit aucune instruction religieuse. cde d purlacad.

MM. othegli t 1[bbar, reativmentau pu>demiesletc
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Lîore de IEducation Supérieure pour les annéeS 1878 et 1879.

L -

~~~yt.~~~ ts<r.a&.l~ î o>

A RTIf 4MA$A.~ [ ' 8 00

îa o pto . . . . . . .. .... ....... ........ ...... I *.... 85 1 Ù0 00

A t a a k vih S h i t p e .............. ... .... ......... .. ..... ..... ..... . ........... 135
St f ........................ ........... ....... -. 1. .... l .... .......... ....... ,.,.. ............ 1 00
St. Ch ristdphe..... ....... . ...... . ...... .... .... . . . . . ......... ......... 70 50 O0

SNb ...... I0 00

I 200 100 O0

V i toria v ille ..................... ,....................,... . ... . .. . . .,..... 1 (e ...... ..... ............ 106 100 00

1 2Ass oumrrIos

1 Iso Ptr i on.....1

... ....................... ........ ..... ... ........ .......... tc 17. 45 00

SL. leri de. . ................................ O 500u

g>~~~~ .oeI............ ..................... ~g...... ........... 5 80 00
............. ... ...... ...... tl........ ............ 1 03 00<

St Pere e 3rmîh on....................I.. ....... ............. 5( 0O

1l;Assomion villae... .......................... ........ 10 00O
S. io .... .......................... ..... .............. 00

.........t........ oisvii t.............................. ...... I mc 8 10 0

St. Roh mth Il'Arb0 10

St. Iluguse.... u 20 50O

Acto Vale.......... ................................... (9)................... 124

Ste. Rolie.... ... ....................... ........... ...... ...... 00 125 OU
St. Sio.................................. ......... (..................... 10 00

S. ..... i............ ...................... ....... 1 .. .... jýl .... ....... .... 50 5 0 OU
............ ..... .............. ...... ........... (g) ..... ............. 15 7 00

............~........... ........... ............. 1.......... ...... ........... 9 53 30 OO

. .......................................... 1......... ...... . I(. . . . . ......... 162 -50 00O

Si. iiiollé ............ ) ......... 0 150 00

St.Clme t fl atll -los I ) ........ ....... ........ «ý....28 Ig
S t.T h.... .. ..... .. .. .. ........ ...... .... ..... .. ..* ... .... ... ..... 110 1 0c

St. hal ......... 100 00

S i . .. .. .. . .. .. .. .. .. . .. .. .. .. .. . .. . . . . ( ) .. .. . . ... .. 1 0 80 00

... .. . .. ..11 11 1.1.. .. .. . .. .. ..l t ) .. .. .. ... . 3 0 8 0 00
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L.TrE de 1Pducation Snpt ri eure pour Ps aniéeIs 1878 et I870--Suild

St. ..... ..... - - - ... ,....1.à0 0i

..... .. . ... .. .. . . . ... .. ... ......

Iat ..... . -..

........... ;o o

No.uvetl1t le ............ .. . ......... 6i :,o o
s~ ar il ....... ... 5 > Q03 (C

haN..v; n n

r h i. . . . .. 6 200 00

Non vtIe c] I7 100 00

L. .u r., ................. ......... 0 0 u

.o r ie .......... .... ..... .......

S .................... ......... ............... ...... . . .. . .... . ............. 1 g..... . . .......... .... I1.2 10 C 0011

.i h . . , . . . .. ... ............ 15 0 ý l0t
. g b i ........... .. . 0

i îucbrvllc. . 11( 691 00
..... ,.t i.. ........ ) . .. .... .. .0 0

S t. r bo ......... ..................... c 0 Ou
S. huu... ...................-....................... I m .... ...... . 13 ou

50 w

Son. A\îîî de Ilà p 1 C I I I d C . [. ......... ............
i a . ............. .... ........ . . ....... . .. .. . . . . . ..... . I . .... ... 0i7 01

ue.. ...........-.. ........ ......... ........... ... . . . ... .... ...... ...... 7 1 t0 0(0

. .I mil......,............. .................... ........ 1 0

::.n*" , il, ... ... .. [.. .. .. . 6 . 140 O
.... ... ... ... .... ... ... ................ 1 1 ....:: L... . 17 60 où

.......... ~L " H ........ 1 .2 0 où

St.,,ý Aime u . .

Bli Sai- Chr t ôm .. ..... ..........

St. Magte *uli 
~ o

Cha..b.....-

f lou.hervill. .

. ...n ..... - !0 -0

.... .... ... ...b..r. ...... 0

iatiscan......... ..........
Champlain.Vllage.....

S te G e ne a rve ...........
L -M u i c ... .. .,. .. ....... .. ....................... ........ .........,.... 6 7 mf (1

S t a r ¡s3 ~.. ... ... ... ................... -............. . ........ ... ........ mS t. la m las. .... .... .... ... .... .... .... .... .... ....... .... ........ .......

Ste. A im P ra.... ........... . ...... . ............
S . . . . . .. .. ...... ........ ... .... ..

E b o u le m e a is .ia ý .. ................................ ....... .....
Malbaie........~~~~..... .......... ........... ................ ). ..

St.~~~~~~ ~~. ..E7me . .. .. ...... ... . ..... . ......

St..leau~~~....... Ch.os.....................
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Lisri: de h'Id cationx Supérieuire pour les annxées 1878 et I879 -Suite)

tj, ~f,.r ~*

CO\lE 3é - - -

Chicoutimi .. .
UangovHille (St. A---:on . Ig

Ch ico t i....... . ... ;c
Granide .aie .St. Alexi. . . . .. .

ll bert ville ..... ,.., ...
(ame de Laterriéro . I

... ime... ......... .......... ....... . . ..

Gra...n.d U.i. . .. .\

¶1 2000 00
30 50 00

6 50 (.
30 70 0<)

10 Ï 1000
3 50 01)

56 10 00

73 100) 00

S EL eno l. . . . ...... I cnoi. ......... ... .--....
t l o i ..fS l h ...... ........ ... .. . . . . . . . . . . . e . ....... .. ....... .. .. .. ... C

.... hol ] ............... ... ...............-..-.. ...... .. .. . -
St. . I ................... ...... ...................... .... ......
S t. ............ ........ . ....... . ............
S t. i . ........... . . . . . . . ....... ... .

St. seI............ .......... I g
Ste. Claire .............

S t. A llnselm e ........ ........................ ............... .... . . . . . . . . J

1)n1 Um >1 0us 1

St. Pirre deDurham (Village L'.\venir .. .........., .......... m
run u o d l ................ . . ........... .. . . c
ingfsey (Si. F é1911 ...... ......... . ........... .....

Cap Cl alt10 .............................. ...................... 1 m,
P erc6 ................... . . . . . . . ....................................... .............. m
Ste. A n e des M onts ............................ ...... ........... ............
Iles de la M . . . . . . . 1 (c)

flivières aux enars.......... .... u

ointe aux 'remles. ................ .... .
Côteau St. Louis ......... ........... ....................... f............

h ong u e P oint . ............ ,.. ....... . ... *........
Poin te aux ........ ..........

t des N eiges.. ..........
" ..... ...... ... ....... ........ .... ............ . . . . .

.. . ....., .. ..... ... ........................,....................
N .Jean Ihi it ste... ....., ...... .... ., .. ............... . ..... . . . . ..

S t Je ux1 1 olist '3....... .......... ......... .... .... '.. .ý..*......... . ...,
Aadéi, Mari-moue .t.. e n .M ........ ... .......,. .........A ;deoiii iC aS1 rie-1ote (Siî,.I ik l HI e*i)*""ý..*'*..*' . .. ...

.

.. ....

............. I c.. ........... .

...... ............. 

...........

........ ci

............
.. . . . ........

...... .. .... ...

86
I2 I

97

6 i
51
65

1(0

60

63i

&)
05

590

330

72

1-50 O0
120 00

5 00
150 00

go o70) 00)
10 00

40 00
100 00
70 0)

5 00
50 00
50 00
C0 00
40 00

60 00
60 0)
70 00
65 00

100 00
40 01)

150 00
70 00
55 00

150 00
o0 00

60 00o
70 00
80 00

l10 0<0
50 00

100 00

..... ,...,.

............



94 JOURNAL DE L'LNSTRWJCTION PUBLIQUE

le de dntion Supérieure pour les annes 1878 et lS79.-(Sui teý

ctsàÊ E 12t~V~ -~ -
COMT._____ --.

h sanos

luuntingdon -
lleiurninigford
St. Acot.
SLt..c ... .

St. Alexandre

Si. Aannss.
Ste. Brigide .. ...
St. Grêgoire [eGra.
St. George de lle.rivil. . .........

do

ISLET

L'slett.

St Boch des A nbis . s.
St. A bert. .. .... ..
le aux G r u e..

AcerEs n:n

St. Lruent.
Lach ine .......... ... ..... ....... ...

Pointe liarre
Ste. Geneviéve o i
St. Lau · ent... .

achine ..
Pointe aire.. ... ..

Ste. Anne du bout de l'Isle. .

S:e Genleviève N .I .

-Ioliitte <vill ..
St Ami ois ...... ...................

St. Charles ...........................
St. Paul de 'I ndusi e..............................
Ste. Elisa beth. .......................
S.Fix de aois .......... .........
Ste. Eiaetl................. .......
Ste. .........................

SIA.~ AI

Ste. Ane de lPocatièr........
Kamouraska ............ . ...........

R vire Ou.l............

St. Alexandre.............

Ste. Ane de la locati re ................
St Paschal .... .................... .......

Y

.............. .. .. .
t (g)

I (g)<

I c)
[(:

I <n)

... .... . ........ ....

. ..... . . ........... ........ ......
............ ........

..

... . ..... . . .... [:g....) .

......... .. ... [ c
............... ..............

............ ............
...........

............

............

............

Se)

Sc}

.. ec .

.. .. .. .

.. . .. . .

(C)

.. 2..

50
20

83

93
43

88
35

114
98

135

312
318
118
114
175
220

90
90
9 2

268
72

306
93
79
98

138
86

174
40

120
110
65
70
51

126
136

2000
75
80

100
50
$0

190
60

100 00
70 0n

100 00

50 On

50 00
50 00

100 00)
50 00
40 00
40 00
70 00)

250 00
150 00
50 00

115 00
40 00

450 00,
[$0 00)

100 00
[70 00
100 00)
6) 00

60 00
50 00

800 00
75 (10

[t0 O
80 0)
70 00
50 00

100 0
70 00

............

............

.............
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Liste de lcdueation Supérieure pous les années 1878 et 1879.-(Suite)

CO T1l*S

I A1 tHil

L kraine< Igi .
St. Ir .

Laval St.R ~neenti de Pau.
St. Mati

St. Iuce . .. . . . .. . .

131. Jaci~~~~~~ . . ........ ...... ......

1.Ls 1.

Sl. ose ... . ..
St. Nico as.

SQHeni.iiu

St. M i l ty...... ................ .......

Si. .ean Chrysos üme.
St. laibrt.
St. N de.. .. . .. . . . .
St om uald htchemu ns

Si. JN] w-.. verpoo ...................

Ni .....o;mu....

othin i e........................ ....................
Ste. Croix ..................................... .....
1eclervile.............................................
St. Aga it................................................
St. Agathe No. 2 . ...............
St. Antoine de TiUly.......................................
St. A polinairi e........................................ ........
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Nicoor ...... le-s vr....... t.L o a d c.................. . ......... 25 25 tClie l !lg C p Cn .... ....... .." ... 5 1

St en e l s, c............. .......... 2 15 15 u i St. An ce ...... ........... .... 15 5
Ste. Brigit de S ls... .....3 o S Sin............ .................2 5ýt.D n t c..... 20 2

t .M a i ....................... ,....... y)0 0 ' lîhemtný Cs.... . .. St k ........:........-- . . .... .. 0 5
St . er ét e... .............. ...~... 20 '20 ....rom ton .als ....s..... ........,... 50 50

NIC 1,T .......... I t. Sé aue ............... .......... ý ... 20* 0o 1 Le' i dsr Mu ills.,. . ' .. .. ............. 35 3, 5
St. WEuclao........................... 30 5 ..... "le elnd ............ 0 3
St. Cé geles N . , .............. .:0 20 St iton ........ ... ......~..... 30 30

st. Mophie .... Ib ad............... 20 25 .... ... nville, " ..-... ...... 20 250
u ~~~Ste. Ulrséule [diss).nou............ w 5| 4Wnsr -.. .~. 02

M n e ll , .......... ............... 3 25. '«, W in.v.......T d o ac l.., . ................. 25 -5
Ead ly [diss , ........ .............. 3 ,25 .c um n ....................,. 5 2

Wrgh & otfed [isp..3 0 "Suta h n................... 5 2
Eardéleyi NO .e.... ................. 15 130 e ie B r eo n -.......~. 5

Stouc h e e c........ ...... ....... 60i 50 ni Maille V c a .............. 20 20

....ar.... wellpil 0................. ............... 40) 40 al ' n io t. ............. ........ 40 40

Ca te ........ .................,.... 3 30 La ...a..... d'Anticot................... 0 0
Rivière'Gatineau,-)ý e so tral..................... 5 2 t.M ru rt. . ... ... 0 3

Eastgli Templ tn CI ( diss], I....... , 0 3 0 "auNtuli doo ad........... ...... 25 25
Sm y rtd .......... ............... 10 20 Pe ie Bebam is....... ......... . ....;... 40ý 40-

St.Maac iec.................. 0 Mi5l "n axFies , Anticost.... ..... .... 30O 2
;itac ete a i ics, c.. ...... .......... 45 0 " Riir u a ad ,c........ 5
N.otr e Dame u D et ............,,,....: 6 0 P ourge quoissonn ulti 0........... .15 to

Ji~ St Edouard ..d ..Wak .fie..,.......... ..0 .0 "l fil. Uniltconi p..................... ..o 0
Ay w n p.............. é.,..... ............. 20 la Sm n o n... ...... ran dies , 2.. ........... 3 03

41 C~Aumond. I............................ .. - 20 30 "l' r aby \'Ai st(i.s, ... .......... 3.0 30l
ffiSi..Etien neao Cel.ea,...... i........ 2 2 " te. 1 Pudenien , ....... . 30 30j

'~~~ ll l o n hp ... ...... ....... ... 2) ...A ph n e .................... Io 210
JESt. Céceie de Ma.ham dis p.. 15 15 " t Ann dux Stuey, ...... .... 50

eaiau il [ds] .............. 05 1 TM vu a ,., a e ia ,S.M he ,0.... 5i2
JISt . i a eh [ c......... ...... .. o f0 c .E i, ...... ...~.......... 40 2 5

Po ~ ~ ~ r Damc ...., .,srt ,.' elop ........ . ..... .... '0 2o Bosoin t St Sé èe ........ ....... ....... 2 2
Mst lolr (eWelield, p...,............ 5 2 m rx ..,..... Heatle ff v hssiilti) 0.... ...... ....... - 0 4

Q u on p .......... ....... ...... .. .... 20 20 ..... ,.oa i.o.[.s] ........ ............, il 30
.n.wNo d .......................... 30 2 a f r d s ] ... -.. .... 0 30

u - l . t ch i e l, .. .. ., .. .. .. .. . .. .. . 2 2 4 B r n t [d" - ) ... a n h op... .. .. ...... . 50 35
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Co>îxi:s Musteir.Tv:s

..... . .Jean de Dieu. C............
Ste. Ftiiçoise, c .........
St. lionoré, c............
Notre Dame du Lac c.
Sto. iloso do Dégel, c.
Notre D.me du Portage, e.
St. Louis de lia ! lIa, c.
St. François-Xavier, c...
St. Puli do la Croix, c.......
St. Ulément, c......... .....
N. D. des Sept Douleurs, e.
St. lubert, c...... ...... ......

Tsimunost ... t. Hlypolite, c.................
St. Suveur diss, p.........
Ste. Agathe [Blreest'ord), c
St.. A .., c ..............
Ste. Marguerite, c.........

W o t ................ (arthly, c............ .........
Ilium Nord, c..................
ilamni Sud, c................
St. Camille, c.......... ..
\\eedoi, c ................

t. Gabriel de stratford, e
IWolfetown. St Fortunat,

i St Juben, C...
x. .............. i t. Bonaventure .....,.. .. .

Erîger on municipalité scolaire la paroisse de " l'Annonri
DÉPAR TE.MENT DE L'ISTUCTOX PUBLIQUFE tion (li lac les De .x.Montagne , dans le comté ds l)eux

Montagnes avec les limites qui lui sont assignées poir les fins
AYlIS civile".

Avis est donné par la présente que les dissidenîts <id Par un ordre en conseil en dato di 17 juin courant 1 879
n Douglass '., dans le comité de Gaspé, n'ayant pas ou d'école Eriger on municipalité scolaire sous le nom ti Saint Magloire,
en opération depuis plus d'un an, soit dans leur propre muni- les townships unis do Roux, Bellechasso et Daaqu.m, dans l.
cipalité, soit conjointement avec d'autres syndt dans une comté de Bellechasse, avec les móèmes limites qui lui sont
municipalité voisine, et paraissant ne pas mettre de bonne foi assignées comme municipalité rurale.
la loi scolaire à exécution, et ne prendre aucune mesure pour
avoir des écoles, je recommanderai au Lieutenant-Gouverneur
en conseil que la corporation des syndics des écoles dissidentes Eriger en municipalité scolaire sous Ie nom de i Cqinton
de la dite municipalité soit déclarée dissoute, quand trois mois Bourget," dans lu comté le Chicoutimi, tout la territoire
sa seront écoulés depais la date clu préient avis, en conformité connu sous le nom ce " Canton Bourget," borné A l'est par lo
de la seizième section de la 32e nct , chap. 1G., canton Simurd, il l'ouest, par le Canton projeté de Taché; au

sud, par la rivière Saguonay, et au nord par les profondeurs dii
GiXNox O'Un.:·r, dit "Canton Bourget "

Surintendant de linstruction
publique. Eriger en municinalité scolairo sous le nom dl "Marston

QuéLec, 22juillet 1873.

fa plu à Sou Excellence le Lieutenant-Gouverneur, par un
ordre en conseil en date du 29 avril dernier 1879, et on vertu
des pouvoirs qui lui sont conférés, do détacher dtu canton de
Lingwick et annexer au canton de Hampden, dans le comté de
Compton, pour lins scolaires, les rangs et lots le terre suivants,
A savoir

Sud "(Piopiolis), dans le comté ie Compton, le territoire
compris entre le towinship tc Clinton, et les lots seize (16) dti
premier et deuxième rang lu townîship de Masrston et jutsqu'uu
quinzième (150) lot pour tous les autres rangi clu (lit townshtip
do Marston, lesquelles linites ont été fixées par le conseil le
comté, a sa séance le mars dernier MS79, lors <le son érection
comme municipalité rurale.

Chemin Victoria rang 1, Lots 1, 2 et 3. eo conseil on date (lu 2T juin dernier 1879
Il C, i, , et A. 1. lYt]InexerAX Ciîstor>Ouestou Saint-Paul le Chester, dtns

C, 37 A -1-1 inclusivoînemet. le conîté les proînier et <ouxi6 n lots <le
D D, ' A -1 sixième, septièe, hultième et neuvièmerangs <le ingwvick,

i .i O 1> , Il A 18 "qivieninent dIlêtro, annexés par décret, canoiniquetio de Su
"il, < l A 18 i Urinlotr .Igr. l'évêque clos

2. Deý distraire, dea 8!tnt-l<Çîrie 1 comité (le Bleauîce, les
Avis dle demandes d'éroctions, annexions, délimitation, etc., cls ailtexer

de municipalités scolaires, on* vertu de la 50 section, .11 d larnisemtVict., Chîap. 6. d lrletrVict., hap. 6.3. De dionner à l iuunIcipa1itùé tce Notre D4te o 1 Grzcet,
Erigr o muiciplit scîtuie cistîî.~,,~ lacomté (IlIoCelola&a les mênmcs limites qui ýlii %ont assiglit'esErignr en municipalitéur les fins clnaills par la rroilanation du Lieutdaet

Saint.Josoph de Sorel, distraite do la paroisse du Sadnt.Pierro ý-ouvernour on Conseil, clu vingt et tn décembre 1846.
do Sorel, avec les mêmes limitos qui lui sont assignées pour les 4. De distraire de la paroisse lj e Sorel, comte
lins civiles. de Richelicu, la nouvelle mrolsse île tu Surel,

dans 1le même comté1 et cue l'ériger on; municipalité, seolairu
De détacher <le la ville do Saint.lcnri, et il étrA n à la te elle existe innoxl l Civiles et nitiiicatal

municipalit6 clu village le' NotreDaine (le Grtces pour les fd'Aj 5. Dc changer les limites p nrieieplité cle Saet d m lotoI
ce Matpédiet comté ane nonave trcet co les établir colilla

/

1879 ISSO scolaires le territoiro suivant,. Une étendue de terre étant le
forme régulière, born .o et limitée comme suit, c'est à savoir;
a une extrtmiiité vers le sud.ouest par lia muicipalité do Nutro.
Dameo do tirâces, d'un côté vers lu nord.ouest par la dite muni.

..... ,..s 5 à cp alité ot de l'autre côté vers o r.ud.est par la roste di la
25 ville d' S:i it-Iltilnri, tel que dfini par uno ligne tireo commaîu.

.......... 25 25 Imit: coinmtnvnçant à la borno nord-ouest de la cit' d0 MontrAdîl,
.......... 20 *0 au centre de la rue Sa .Antoine, et suivatt le long du cetite

........ 25 2 d5 e la dite rue dan tino directiun sudounet jusqu'à tZ0n inter
......- ,. w l5 section avec lat rue llolluoell, dans te direction nord ou,t
........ 3o 30 jusqu' la limite nord.ouest des terres appartewwnt à h " colo.
.....,.. 25 ý5na uildingl, and Inetmet.sscaio d 1 hn 11Wun.

. 2 25 direction sud-ouest le long do h dite linii des dlites terrev.
....... 30 30' et aussi le long <le la borie nordo.uest do la propriéti. .1.

. 25 25 Williai Szamuel jusqu'à la rue Ilothune d d lans le < proti
... .... ,.20 - 5 gement direct de la ligne en dernier lieu nentionn% jusqu'à Li
.......... 41 25 borne nord.sct <de la dite mxuicipalité, étant ar la ligne qui
.......... " sépare la dite ville do E.îint Ilenri lu C;teau ainit-P'ierre' l

....... -a !0 tout tel que décrit sur l plan p)réparé par .ioseplt Rielle,
.0 15 arpenteur provincial, daté à Montreal, le huitième jour il.

. 5 X) novembre. dans Paniéo d Notre-Seigneur nil huit cent
10 10 soixanto et seize, et demeuré do record dhns le départemeti
... ti tdi Secrétaire Provincial.

........ 115 115
,., 0 I'ar un ordre en conseil, en date du 14 mai 1879...... Eriger en municipalité scolaire distincte la paroisse le Saint

. 0 tJean Baptisto db'Ermberto) (distraite dla mutncpavité de......... d 3 Dittion et iberton), dans le comté ld Compton, avec he
......... 5 25 imnites'i gniti sont assignées piour les 1ind eiie1s
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suit savoir :borné par imo ligne passant dans colle qui Bsépare
.lu 21 e et le 30il lot de front du cautoin de Icistigouchie, laquelle
suit ia l'est le cordon postérieur du dit rang dW front pour
.rendro cordon entro les concoesois 111 et IV, jiuitiaux
.limites dui canton dle ltiistigouchlo.

Divier lai paroisse de Saint.Joachim de la Pointe.Caairo
.(comté Jacques-Cartior), en deux mmicipalités scolaires dis.
tilctes, savoir: la maunici niit No. 1, coinprlniit le village "!
incorporé de la iPinte avire avec ses litites actuelles pour
fins municipales ; la mnunicipalité No. 2, comprenant le reste
du la paroi.se avec les limites quilui sont assignées pour les
ins mnIcIipales.

Demande de séparation pour tins scolaires du * Townlipde
Nortlield " d'avec le " lownship de Wriglit, (comté
d't.ttawa).

Par un ordre on conseil, en. dato du 5 juillet courant 1879,
et en vertu des pouvoirs qui lui sont conférés, cle ré-annexer a
la municipi:ditè scolaire do Leeds SuId, dans le comtè de
Mèganutic, les lots Nos. douze et quatorze, <les quatorzième et
quinzième rangs dlo Leedqi font actuellement partie de
.S(lnt.Pierre de Brouîghton, idans 10 comté%de Beauco.

Iir in ordre en conil ien dato u Il juillet courant 179 :
Comxtétdes Deux-Montagnes,laparoiie de P "Annociation,"

.avec les nièmes liites qui lui sont assignées pour les autres
fins civile.q, par la proclamation di deux avril 875. ,

Comté de Clicoutimi,.le " canton Bourget ", avec les limites
.<pi il a comme tel.

1D 1 P l 0 Mi ES

Ecou: i: u, lère classe (F): Dites. Sephora Duiamol,
Delvina Ca-eault, Joséphino Caseault, Alphonsine Fauteux,
Marie Anno Lefebvre; (A): Lucy W. Edey, Mary Ethel McRzae,
Jodphino Villneuve, MM. Gilbort Martin, William Lothian,
Andry Rlusseil et Walter Itusull.

Ecoum: ii:m:sT.:, 2ème clusse (.\) : Dies. Lilly A. M.
Bryant, Maggio lt-te, Jellinia Surtu., Elinhîlletht Wilson,
Itichird Mage'; (F) : Dol phine B&stion, Marie Anne Fortier,
Aglaé L-ilonde, Jlosphino Lindrietx, Marie E. Sabourin, ilnire
Tlhib-iduuI et MM. Pai1 Samuel Vernier et Richard fagu.

Joîs Woows, secrétaire.
Aylmer, P. Q., G mii 189

JwiorsKI

Ecmi: .oli.u:. 1ère classe (F) Dlles. Marie Claudia Beaulieu,
Marie Mathilt B]laînger, Marie Catherine Estleai Dubé, Marie
Adèle Philmnène Gagnon, Mariû Clara Ievesquje, Victoria
Lepage, .doucili Martin, Anélhia Pineau; )A) . IZo,ede Limi
Vaillancourt.

Ecouî: oMi:u:, 2ème classe (F) D(te. Marie Clémentine
Lehel ; (A) : Ainélia Pineau.

Ecoi: I:ê.is'Nrmn:, (ère classe (F): M. Louis Pelletier
Ecou: ñ.i: s-rauu:, 2ème classe ( : M. Louis Pelletier

(F) : Dlies. Emtlie Saucier et Marie Victoria St. Laurent.
.. flm:ue:, secrétaire.

îou~ t,, i et 'înai tsé.

"ATYR.'OO U-T St YETSEvlGit

Econ.1 i:aTiA:lmr., 1ère classe (A) : Dlltes. Mary J. Albbott,
Lizuio Armnstrong, Euphemia C ,Berwick, Ella Currie, Alice
Carter, Ilannali J. Dolorty, Dora D. Edmonda, Carrie lorskin,
Emily A. McCartlhy, Ellie V. Mooney, Luida Mooney, Gracu
Plhelps, Erminnie Rlecard, Ella A. Sixby, Almira Sager,

Troi-mvias Weltha D1. Sqire, Martha Thomson, Aice L. Toi, Lizzio i.
ECOflI fouipl. 1ère classe (F) : Dîles. Makrie ArLh .* Taylor, Susau C. Wheelcr, Ilannah Wilkinson et MM. Eugene
Erscnît o)Blaisdell, Forest Il. Blunt, 1-lwin Blanchiard, William C.Arsenault, Marie Louise Béliveau, Marie 0. Albina Bellemnre, Firliet, William M. Ililliouse, George A. Ililumphr , Nelson

M. IL. Avili iron, Marie Flore Bourk, Sara lôliveau, Marie P. Yates et Daone Eliabeth G. Parsonage.
Elizabeth Anny Carter, Ml.rie .\urice Côte, Marie Léonio lubois, EcoL: 'rsu r'E, 2ème classc (A) : Dlles. Ilenriett4a A.
Marie Blanche V. Dorion, Eutichienne Dècôteau, Dina Grègoire, Barnul, Annie M. Crothers, Isabella J. Canieron, Eva Conner,Auha Gignac, Adèle Uiravd, Adélino Girard, Marie Anny Maudi England, Annie England, Libbio Farnamx. Efîle L.Guillemette, Marie \irgii Ernestine lionude, Marie Lydia Gallaghîer, Minnie Gallbraith1. Cora 13el Jones, Ilenrietta E.
jrêbert, Ma1nrio D. E Legendre, Marie Elise Maguy Philomène .enne liannah C. Jewel, Jane 11. Mooney, Annio M. Mc .ut
Moreau M L. Béatrix Poirier,. Joséplhine Pintai, Mario A. cheonî, Ruth E. Pearson, Agnes A. Truax, Clara Wells, MM
* Ztathila Rivard, Marie Exilda St. Arnauld, Marie AildaTisdel, Gcorgo Crothers et James H. Carr.
.Lunîuna tlhibonthiot, Lucio Monique Trherrien, MM. Louis Iloiat:T BOTæn, président.
.Philippe Beandet et Josepli Edouard Lefebvre. Adamsvillc, Co. 3rome, P. Q.,

Ecou:s»lfoniî î 2me class <F et A): Dles. Euphrasie leaudet, 1 mai IS79.
.Svériine Briunell ; (F): Marie Clara Bérard. Marie Georgine
.Bourk, Marie Virginie JBerecronl, Mélenie Cormier, Arthémise suer:anog
Doucet, Marie Virginie (irard, Marie Olive Gaundet, Marie
'hilomèno Levasseur, M. L, Evangéline Laperrière, JToséphaino Ecou: Mi'ont, 2ème classe (A): Dlles. JuliaS. Charbonnel et

Langis, Marie *Joséphino lheault ; (A) : Sara Ilàliveau, Dina Estella L Grcen.
Grégoiro, Aulia Gignno, Marie Lydia llébert, Marie D. E. EcOLr LEñAîin:, lère classe iA) : Dlles. Mîiry I. Alger,
Legendre, Marie Elise Mguy Joséphine Pital, M. L. Beatrix Elizabeth liepburn et Jennie E. Woodman.
Poirier et Mario A. Mathilda ivard. Ecou: iENTiA:-a, 2ème classe lA, - Dîles. Geitrude M.

Ecots.Asm .sNTain, lère classe (F): Dîles. Victoria Arsenault, Fishxer, Gortrude McClary, Margaret MoCurdy et Ifattie E.
Marie Ilélène Baril, (icorgianna Beauchemin, Marie Carbonnîseau, Nichols.
Elziro Côté Marie Alexandrine Dessureau, Hélèe Duval, Il. ]Iuunan,, secrétaire.
Célinia Désiets, Marie Albina Duval, Victoria Edge, Marie Shîerbroolc, G ai is61.
Ailda Gaudet, Marie Plhiilonèno Garceauî, Virginie Ilamel, -
Marie Georgiannîa Lauzer', Mario Denyse Lavigne, Virginio osta•
alias Eugémo Lavi ne, Josépliino Leblanc, Mario [ortense

Maihit, aro ug o inile.Flore Proulx, Emóélio Poisson, Acn:': òecas F et A I: M.M. F". S. I[alht ; (A ) : • Ohn1

Marie Léonio lichard, Albina urol , Toutant, Arsli . Boers.Mauliit, invlle Flre lé 'loitît 4troélie mh 1ère clsse (Ai MM. William loaîd Archie
Vigneitlt, Adéla:do Vandale Dareo Vandale Arthémiîse Ecol: nom:', r cla ' .' \lia load Archo
Verville, Mari Azilda Winer et M. J. Ilte. Erneist Magnan. Wallace et Diles. Stella Jane Rowe, Adelaide Charlotte Wilson.

Ecor.î iL:i:NT.um,2èmo classei(): Dlles.Dolplhine Borgeron, Ecoui: aomonè:a, hxèmo classe (A : M. Wilham Byron Neil.
Eléonoro i.éliveau, Mario Eléonore Chabot Joséphine Cyr dit ECOL: :i i:xT.IuR:, l1ro classe (Al: M. Sidney Graber, et
Vincent, Marie Rose Anne Despin,, Victoria Desmarais, Marie DIIes Janet McLen, Maggie Mott, Lottie Roberts,
Ilonorine Duguay, Marie Ane Castonguay, Eliabeth Lamy ¢o. L iiNt^iu:,2ème classe (.) : MM. John Cairnis, James
Agnès Lainy, Marie A4 nne Victoria Lalib4rté, Lucio Philomène Cullen, Joseph M lbwthorne, Donald A. Mclntosh et Dîlos.
Lemire Marie Azilda Agînée Piceltte, Marie Louise St Pierre Flora Ellen Gonley, Lizzio Evans, Jane Ewart, Agnes A. Lsie,
Marie'Ioutant et Marie Voisard. Eleunor A. Leslie, Jane MoAllister, Sarah McCallum, Jessio

Les candidats qui ,n'ônt pas encore 1S ans nie recevront lelur ay Robinson, Ella Jane Spearman iA et F): Zoe Laporte.
diplôme que lorsqu'ils auront atteint cot fige. T. A. Gasos, secrétniro.

P. O. G ca.t, secrètaire. Montréae, et i mai 870.
TroisJflivières, i îni 1879.

.4
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BURE.WU 1EX.GNATEUBs Nous ferons tout ce que 110 pourrons pour
qu1iEV seconder cette initiative. Le Surinitendain invite

Par un ordre en conseil en daie d 9 i demier, I9, tout spécialement les instititteurs it sibonler aux
faire les nominations suivaltes, savoir : , •

IUMvds MM. E. Bonneau et Lionel Lindny, en remplacent nouveaux jourliuxl diédction.
du Très lfv. î, T. muet et du mtèv . .los. Auclair, démis.
.ioires, et M.Michael e.an, ei reiplacemnent du I?év. M.
310Jaurlin, qui a quitté los liinites de la province.

Cert toujnurs avec le pis vif ittr .l, dit le Ju, ail
Miostn m des Institulreurs, q ue nous parcnurons les bulletiî, de

Lév. 3. Jseph lauroîn eremplacement du liv. M. Charles l'instruction primaire des départemnc ,ts et, quand nous
LenNoir, décdé. v trouvons quelques docutnents dont ine prollter la

11imasse de nos lecteurs, nous les recueillous priine
l110nts Nous avons fat qeu rIqo'~~îe temips 1111o<:ýs Zî'itév, M. ' lhom is Quinn, de St. Felix de Kingsey, 'n remplace. abonldante récolte. Nous don ttons ujoutd'hni, 1o u

ment du liév. A. Quinn, démissionnaire. commencer, nne circulaire de Ml 'inpecteur d',iadie

cosu tne iade l'lsre concerîîi r le Jour nial de elasse, ei un int
émauant de l'inspection eadailmue d'Indre et .i.otr

Par un ordre en conseil. en date du 30 avril dernier lS9 : n - i a trait à î\tup:oi d'un cahier nigîe pour les devoi
Comté de Lotbinière, Notre-Dame <le Lourdes.-313. Arthur .

Çatonguay, Charles Jacques, Napoléon Richard, Théoline (le écol •

L.aliberté eI Fidèle Bédard. Municipalité nouvelle.
Circidaire de Ilispectur d'académe ddel'èrr, relaivei à Ma

Par i ordre en conseil, en date du 1er mai 1,79. >tre du Journal /ie classe.
Il a p.L à Son Excellence le Lieutenant.Gouveineur en

conseil de nommer le Très-I1vrend William Bonnett Bond, Gr noble, lu <l inllas
évêque le Montréal, membre <le la section protestante du lonsieurs l'finspecteur.
conseil de l'instruction publique de la province du Québec,sous l'autorité de l'acte 39 Victoria, chapitre 15. Il r'ulîe de la detume ,.s b sIltm, d'imtio .lu'

Il a aussi plu A Son Excellence de nommer l'ilonorable Louis vos colleues et vous id ressez .près vos visites .daus
Annble Jetté, juge de la Cour Supérieure de la province de les écoles publiques, qlue li t'îîue du 1o 0l dc chiîs,
Québec, et, Ilubert LaItue, écuyer, médecin, membres de la algré les exrensses n'oni îîa,îîîîtiomîs qui oui fétpartie catholique romaine du1 conseil le l'instruction publique aui
de la provnce <le Quebec, sous l'autorité de l'acte ci-dessus cite. Bifflf. tii is et àix . ,nstitu t Ic l.t vo d

Bl let'>, laisse enîcore å desirîer. T.m n î< e .1 oun ial n eî,st
Par un ordre en conseit en date du 17 juin courant 18s9 pas a courant, tantôt b1s id îeations qu'il renfer 100
Comté <l 'ortneuf, Saint Casimir.-31. Saivageau, en reoi incomplètes, peU claires ou inen-tes tanòt enfii

placement de M.' Tiburce Bélanger, dont la temps d'oflice est il est évident que ces iidicMtious i'y Sot conysigsnes
expiré en juillet dernier et qui n'a pas été remplacé par élection. qu'après la classe faite, et pa rfois plu sieurs jours apres.

Comté de Témiscouata, Saintllonor.-Le tévd. M. Ulfranc ,e nesaurais tolérer ces négigences, etje vous invite.
St. Laurent en remldacement du Révd. M. J. B. Stagnon, qui dans vos tournées d'inspection, à voues faire toujours
a quitté définitivement la municipalité, représenter le journal de classe, a l'exminer avec soin,

.or coe . jet, à y inscrire, avec votre vis, les observations qe cet
Par un ordr en conseil, en date du 5 .ilet co uaint 18' examen vous aura suggérées. A l'inspection suivante,nommer le Rv. M. W. Norman M. ., commissaire d'écoles vous vous assu z s'il a été tn Comte non e vospour le bureau rotestant le la cté le Montréal, en remplace.

ment du Rév. D. 11. McVicar, dont le terme d'oilice est expiré. observations, tt dans le cas de négligence persistante et
démon tr, votus n'adesserz ii r pport spècial. i j' n

Par un ordre ci conseil, en date du 8 juillet courant 1879, suis réduit à cette e.\t-émitl, je n'hésiterai pas à provo,
nommer Edouard CornwallisMon écuyer,avocat,commissaire quer ue peine disciplinaire contre les maltres ou les
d'écoles pour la cité le Montréal (bureau catholique), en maltresses qui le tiendraient compt. ni (le vos conseils ni
remplacement de Alderic Ouimet,écuyer, dont le terme d'omce de mes avertissements. Mlais, gràce à votro concours et
est expire. à votre surveillance exacte, j'.spère n'tre pas obligé de

recourir à une pareille mesure.

P A R T I E N O N -O F F I C I EL [l E , 'Inspeceurî- rAcadýlmtie, lÏ.:.,acotrr.
-- -. 'inspecteur d'académie de la Somme s'exprime à

senîin dte ccJîouîralî peu près le la m me nanière dans une circulaire dont
nous détachons les passags suivants :

La publication du Journal dle l'InsrelionP"Ce registe est le commi ent obligé le toute bonnet d lque oranistion pèagogique, et la tenue eni a élé rendueest suspendue à partir d'aujourd'hui ; lions pourrions o ligatoire par lot circulaire iministérielle dut 17 avril
dire qu'elle l'a été depuis le mois de juin dernier, 1866.

" La'iltilitL (ijlu ornl (le clas,- nl'est, du reste, plusàdate que porte le présenit numéýro, époque à ]ar nelle *" " 03ora eca.. 'sd etpu
dInontrer ; aussi je ne saurais trop appelet votre vigîiles fonds qui nous étaient votés par la législature se lance habituelle pour l'empcher de tosîmber eni desétud

sont trouvés épnisés. pd où les instituteurs se iointreitt oublieux de leurs
Le .Tournal était unii moyen précieux de communýni-: devoirs ............................... .... ..........................

T> Il Je vous prie, Mionsieur lispect er, de rap lequel avec le public, e général, et avec le corps da1ns vos tournées les prescriptions de la circulaire ui Il
enseignant, 'en particulier. RIureusemenlt que l'ini. avril 1860, et de vous faire îidresser ait besoii, - ul,
tiative privée a s charger td combler leidenemoment donné, les jotirnaux te pliîuiîrA nattres, poilr

éel laMe d' vid qu l constater, la rg aióorée la disparition (le cet organe officiel.
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!feconinuandanliù) coxermald l'emploi dtl caii er ii n iniqgue non.seulement o perd pas le temps d nosélèves,
dans les cl pri us elle est un auxiliaire, et un auxiliairo d'uni puissance

lon on ne se ioulte pas, 1ouîquoi ? Ce 't lt repréente
gnde le côté ethétique dxn é lea tion, côt xib Isolu îxind xn t nécen sai ri

ta dais priitrution prunire, que quen en due et
òlèves des écoles lriiiaires n1'u tt Sul nhier pour i nt p nceaire que uvent les c;jtq do notei

tous les devoirs, excepté potr l'écritte proprement dil. nin met ot iti peu terre fi terre.
Ce vahier unique, qui porto la dl trace dii travail Il y a <liai na1Ilogi' r i pant. entro cettu tittion et celle

pe0itiel de l'élèv et dis toiectiotis file par là tuti 16le de, letti es dîians t'ducatioi1 econi aite comparative
îliaitre, a partu pf i lî auxtonîibeu cahiers tu nmeitt ini r ôl des sciences, Dans notre éducation primaire, it.
usage dans beauco de t:lisse s:rali d brouil o nualqu' jone eneten t le mne rôle µie la iiótorique ou,
callier au net av(c i i de va rees v Ou voil l, liido I lèloquencu et de la po(Je dan s

eeragneeesnt ou i l'teeess i ' un et ile 1'autre
hril d use e ant tii ee n eneigneîneîî t e~ t tout ,il fait du né ordre (Alpplaudis:e

Idininlue la depeniýise des fms.Il l eenfant

.1 faire avec soin tout ce qu 'il fait i labilitue a il i i' Des i' it 'expéric i nt euttr ce qu'il y a de plus
lpa s deu. écritunres foi un a it niti Cnitraste choqu ut, i ne implle pour dinontrer cett niliriation. .oîrsqt'on niern,
de toits les jouris, puuî ainsi dire, lquell e n e s devant vous, I'influence de lit iiique dants l'éducation, pout-

soiveit ql'un zilfreti x et llisiblte ihoillag t t epdie. iut employer le moyen de ce philosophe qui
noilée, cr entôe e, ponu'l soleunito de lal'ti nu i nv<iit en narchani t (MIuremit ent s d''adhî!sfmîzî).

ilt ui -Ills'at het' i iii la î 1<ciIiý t te. <ue box x est. px e que *i' vit nombre le faits dte ce genre que jeécrit;et à er ltc ifale une v ie fis,
rr'r auti Vu avuâec étonnement de pauvres enfants du peuple,

L; sériede ces caliîts Iliqu rel nli gn. ra qui on enseignait la inuiiqite, et qui, après l'avoir
tilteur- oi l'inisti tut rive, constitue r chaqu e enfnt appri' avaient prisgoût à l'étude et voulaientpprendreautre
une sorte d'histoire le sa vii d'éco l i tablealn ilité cho'. e Ils compris le charme des choses île l'esprit
ressaut de ses efforts et d<es pi s et a, di, la vit >io était1,uverte, et ils passaient avec bonheur de l'étudo

lirectioi et des soiis u'il ;l da lu muixlisique aux autres études. Ils complétaient aimsi leur
o n ia duationpr le cont:ctt avec d'autres personnes instriuites,Nous ne(, Sauvions ,trop ,nlsister aup cot(t!an eii d'bord pour cause lat musique.

inîtitut"tir et iistitiries d lu'et Li polr luis Unmiu cours le chant est l'attrait là meilleur, le plis sûr,
fasent dès iutitetaut l a 1i du calihie' uitique do de> tion ti oir ou du dimanche pourles alultes, et si vous
devoii. Nous soimes NDIldi us . les iispecteurs ittvoz lo [ien diriger dans ce but, vous pouvez compter qu'il
prinútires et moi, lie les divers et dit'ei aval] e il xoni rlen élèves aux auttres cours.
colte tine propîod serot bientôt ippiis pa ir t i oir les petits enfants de nos écoles eux.mêmes, qui
ceux qui applneroin avec utn pn de atiene t, ignorent tout encore, en mêlant avec intelligence l'élément

d'espu'it dq sui e. ave est ien peîxenlide li .t xinusiedl :dux premiers enseignenents, on arrive wi leur donneresp'ia de lut 'e est bi e n eito ido tin ceict ieentît le goût des belles choss, et ce n'est. pas un
etitult care goût dut beau mène au go'it du bien.
Il yî peut.tre îune réciproque. Dans une éducation complète,

l'nspecteur ducîtn Ati le dél'int de coimaissance de la musique est une lacune dont
on s'aperçoit souvent trol tard, mais dont Ori s'aperçoit toujours

- 'i été frappé île cette vérité, il y a une vingtaine d'aminées,
qinid j'étais élève à l'Écule normale supérieure beaucoup do

P A G inescaimaradesquer'éduicationdulycéen'vaitpas histrendits
uiiisiciens, écouttaien t avec un intérêt e t un plaisir évidents ceux
qui faisaient de la musique. Le résultat forcé a été au bout de
pei le temps l'introduction oflicielle de l'eiseigniement de lIa

C .l''ri i' ti r it musique, non-seulemeit commne délassement, mais comme
coniplément dt haut enseignuement scientifique. Il y. a lA un

'nrnce' u:r e chni t .r s t fait pédagogique dont l'importance est plus grande quielle no
e . ene m tr ud l tt r' urî l u * 3 le parait. C'est au moins un aveu qu'une éducation scientifique

est incomplète, quand la musique y manque. Vous savez que
etan bre n vs sout peutêtre étonnés ue les anniens pi' ioçint lit musique L côté les mathénmatiques.

Un etain îviaibre C'est li géométrie ouio plutôt c'est 'arclhitecture des sons.
ce sotu. et non un artiste, giu tt ét es gne Mais nous totiS écartons île notre sujet revenons bien vito fi
pour traiter devant vous une question de mtusique. l'enseignement prininire.

C'est que ce n'est. pas une question d'art que noils avons a côté des raisons itellectuelles u plaident. pour Pei
traiter ensemble, mais une question pedagogique, une quiestiongnment dla musique il faut citer es raisons morales, dont
d'éducation. .ai ticcepté avec pil.tixr les conditions de publicité 'inté êt n'est pas mmoidre.
restreinte et d'annonce' tardive, dlont quelques auditeurs se e

jîligsaen loit Al'eur, oînn i'asiuxuut ce leure~ Setîlernent il faut ici ntous enttendre. Quantd Jie patIo de0phag ttout xl lPheure, cone m'assurant cet heureuxest évident qu'il ne pu treresultat quIil n'y ait ici pie îles inttiitutLurs . . . toutefois des ique dm lasique isappe u nie A 'tm
intiutusmi lxi lit 1u1iisique (Simîrîn'i< ul'uxîli'sioxi). qutestiont que îlIe la nttttîique qu'oni appelle d'un itont ilà l'étylîno.

instituteuurs mis de lamusuulogic duquel vous n'avez *peuit-être pas réfléchi : la xttisiqueJe vois, nesiture qu'il tn ce sera pas besoin île faire i clasigue.
l'élogo d la muit te . . . cela nous écononiserau littemps. La nrisiqu classique, c'est la Imtusiq edes classes la musique

i utnous maiins tous la musique, nousilui trouvons tous ce de l'eitsignement. Aujourdlhui oitseibte no dsigner sous
charmote étrange d'une langue exproiatnt des idées lui semblent ce om que q uîeîque chose le três-élevé, do très.comtpliqué, (o
ètre d'un 'autre Monde et ni peiIvent ' tradiire avec les rès.savmat, qslage îii,,.s. titi poiiit i 1 U dt1u & vec rathoII qri il' a Iao Mt, que poil de persontnes" S'Oxposenftlrcgardor enlanguies h una : pe. anpui t 11! di1 acra<l y lio a, disons8-*o bien hiaut' il y a unerimusiquecniua itessieuîr me des. pltis éloquents denontstiations do lecomme il itnmsique elassiqute su.tprieure.

l'Aumo qu'on lusse opposer nuîx docti ineus mt ialisteo us5 Il y a tnto musique classique A la portée les enfatits (Xlocin'e
ce qule ve eux surtout vous dire, la vérité sur laiqtelloje tîlins iiiassénihlieci), je det. (lire ue tmuusique qlui élève l'esprit,A appeler votre attention, C'est qu'il y ai nl t moyent d'éduca. li ne transige pas niveu les pasior iiim tinnes, nvec les nauvais
cation dl'iune puissanco tonnante et, malheurousement, encore > i ètre,île noitre civilisatiun. Cette musique-là existe
trop peu connu, trop pie emltployô ep ranco( lpplaiid ssements) p'ur les enfits cotuna pont- les csp its les plus cultivés.
unui moyen précieux 'élever le tiveau des tines aux ulles Elle petit s'appoler' la nsiqiue cla.iqtio populaire.
s'ilressl llangîttusicale, c'esta-dire 'mouvoir i a fois L iimsique classigoique a prouvé sav.leir éducatrice daits ces

les inttelligetces et les cours. derniers tetps ent se in:inifestanitt pour commncer, par soit
Émployée comme moyen d'Vducationi génerrac, ôest'dire tée. C'estuiTfit qu atrî sa place dans l'histoire

par' tut Instituteu plutôt que par ui nrtiste (ès ien 1), la îdo ntes jours que des1concorts intifuîl(s < CoIncerts populaires
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Classiques ait pu réussir à Paris.au point de devenir Ine part siteurs ur n'eI qu'un itruent %VnJ'lus >
cesaire de existce p'ine pour les Ieroines l'orchestro (Rires m nrcßatifs).

iutlligenteset cela nion pas dlans le milieu des classes riches, non Iu iumiieu dos l doloppemenI prodigieux qu' peî ,
pas pair le concours des'persotnnes de i haute société, mais par mu5ie ytnphonlque tippIti4 tt si&, e nots tonuni it
e concours des travailleur, des familles de la classe moyenne ce p que dtis unii oratono, das t oi Opéra, 1e: parties 'Io
et souvent de la classe ouvrière, qui le peuventiayor icher chant interviennent i mil mitii litre que ce les du la tromp'ettv
leure places. Aux concèrts Padeloup', ceux qui conluilsent de la flûte ou du tu o
l'opinion, ceux qui *sont les plus intelligents et les ,lus ("Y1Mt et ca pros de05 do lit dot' lenco pirofonle

sympathiques auditeuîree ce lie sont pas ceux qui paietnt leur oitt tmiuub lart di ehuit, iIuen dot 1noten aivonti p Lï

place 5 ou e franc-, ce sont, ceux qui prennent des places i asser cotscience, mn:tis t que eostaiiteri le si(Mel qui vient aprs
et 1 15 sous (Appl riitdissen:cns u c). nous. On ne chante pluC aujitrdlhiio rie ipplouhrsementa)

on crie à en trombler (hre). La contagion ce tremblement
Eh bien ! cette musique.l, comme celle qui en représente convulsif a gagn» tous les clîiamteur, surtout leschanteura

les eléîuetts et peit en produire Iletret dans nos école, lite français. Aujourd'hui que tutles voix chevrotent, l'oreille
peut supporter le contact de tout ce qlui n'a pas l'élévation troublée, faigu a perdu Ie sentiment do la justess on
morale, entend, aujourd'hui, Chanter faux sans se révolter. En edlt

Il y deux mots qm no peuventpas rimer enseinble quelque dans ce trille continuel, les chanteurs mont totijours àt la)fKobrt *que fasse l'indusl:trio *contemiporaitne pourý les jomndre' un 4iuart de ton a.suset (ude it d tain juste. On y esýt
Ce sont les mots linusique et cabare w Pre approbation et habitué, on trouve cela superbo et ou applaudit. Wil arrive par
apie tudetenn hadrdl quuun chanteur ss rêput.ation ait la voix juro et

tocabaret est eninemii de la muulue et n. peuit p:ts juste est peine écouté, il no frappe plus l'attention du
servir d'asile. Pour sauver nos orthléons qui sont en souffrance, jpibec
meeurs, pour faire cesser leur stérilité, au point de vue i y a toutefois des excoptionq d'aut.înt plus i citer t*elle
musical comme au poit de vue moral, vous auriez tine belle sont rare.De teinps en tempa, l'ttntttion publique se trouve
tache a remplir. ce serait de les ramener î1 lecole, qim est pour forcée par dle- voix dqiito grando pureté unie A une grand
la musique un domicile plus digne que le cabaret. (pplaud s beaute de timbre. et surtout, ettto expression que sait trouver
semnts). dans Soit cœur le vérint4bIt artiste. M11is les plus éclatant

oi j'sais, braver un autre préjuge. je vous dnonicerais triphes dle coi nerveilleuies lapli:ritions qui out successive
volontiers un autre ennemi de la iiusiqie o théâtre, où la ment biulev temthoudsiasme d monde civili, sous les noms
musique West pas réellement citez elle, oi elle n'est qu'unie de Malibran, Jenny Lintd, ettant d'autre étaient obteriugnon
servante, au fond. eUn hantanît <les airs <le bravoure, en f.isant dos prodiges

Elle y tombe trop facilement d'opéra en opérette etlopérette d'agilité on de vocalise, mais it distît silemunt, purmeniît,
enu.. vous savez quoi Vous savez quelle est l'institution avec untre perfection idélle, les plus simples mlodie populairt
moderne qui fait partout aujourd'hui concurrence. non pas Il y a ine grande loi esthétique qu'on oublie iouvent do nos
seulement.aux théâtres, mais i la fimille, A 1'école du soir, aux jouirs, majniai jutis impunlnment C'est celle-ci : la simplicité
orphéons, i toutes les réunions lîontntei , c'tat le caferrocrl est un des caractéres nécessairesde la beauté. Il n'y a pas de
(A >plaudiaeretsîu). cho-os belles si elles ne Lont pas simptleN. quand lts mnsiciens

ous savez, aujourd'hui qu'il y en a jusque dans les villaes, cherchent leurs succès dais la complcation, il échotient tun-
si ces établissements son htruine <les meurs ; iais il est jours. Ils peiuet Aivoir ce qu'on noino uinsucc a» "dI'es timilo "
dans mon sujet <dajouter u'ils son La riiine de la musique ni lis ceux-lI ne sont tadl longue duréo. L'opinion la più
Oui, le cafe.concert est eune institution aussi antimusicalo bienveillante, laînieu.xpréparée,diraabord ' c'etsavant";
qu'antisociale (Applaudissein unaninus) eice n'est pas peu pui " C'est conipltié 1, ; puilis iitte, I c'est nitiveux
dire.re).En somtine, coeont les vieilles et bonnes choses ,timples

C'est ino des choses permettez-moi <le voui le dire on qui reviennent sur l'eau et qu'on applaudit. avec plaisir, avec
passant, les plus tristes do notre 1p ue de voir des liommes enthouiern mine, quand la ftatigue <le ]*audition d'tine muvre
qu'on appelle des artistes, des hommes qui ont voué leur vie à par trop moderno a mieux fait ressortir ut goûter letr simplt
l'étude dîu beau, qui devraient étro les educatedrspublics1 cité (Appl:dinents)
réduits à la triste condition de n'étre qulle les annueurs publics. Les fragmîents qui notis restent do la mnusique antique unot1W

Le beau nom d'artiste, auijourd'hiui, n'a-t il pas avant tout révèlent cette qualité de la simplicité A un degré qui noeus
cette signification ? étonne;tout d'abord

Vous avezêté pPut.étro témniro de ce Spectaole A Paris vous Quand on lit, dans les auteurs antciens, quels étaient les
avez vu les artistes distinguésqu"lquefois sortis <lu Conserva- triomphes des cqanteurs qelle était l'émotion luo suscitait
toire, réduits à se mettre, pour vivre, à la solde de maîtres de la imusique et l'importanco qu'on y attachait, on se lemîido
café, à se ravaler au niveau de la condition méprisée de ces comment des chants si peu variés, sans hiarmonie, accompagités
esclaves dtu caprice public, qu'on a nommés les clevaliers dii <le ces instruments primitifs luîe nious trotuveriors aujourd'hui
pourboire. presque barbares, pouvaient produire de tels effets.

Il en résulte, dans l'opinion instinctivo du monde, un ettt.é-tre les anîcieis avaient.ils, sous ce rapport, uno éduca-
rapprochement involontaire dont la consquence est terrible tien que nous n'avons plus ; ils avaient le cuite dut timbre,pour les musiciens, inaitres ou élèves. l'habitudeoune justes puirfaite qusi ne te révèle chez 11nousC'est un préjugé évidemment, niais c'est un fait qu'il y a lue di temps on telnps.l'uttttru les mélodies ancienns, si
touîjours dans la société, 'quoi qu'on lasse, utne déconsidération elles étaient exécutées comme ldevaient savoir le faire les
marquée jetée sur les artistes cn général et 1sur les musiciens 'anciens, produiraient-ellos aujourd'hui le mèet enthousinsmeî
en particulier, déconsidération qui rejaillit toujours itn pou qu'autrefois.
sur les hommes les plus honorables et les plus désintéressés, Nous avons le tex doqutelques.unoîsdo cosmêlodiosancien.
s'ils osent jytsser en public, mêmnu-e conmue simples amateurs ies. En les entendant lire,, vous diriea que e'ost dui plain.de la théorie à la pratique chant. C'est vraie l ainchant, on somme, est ce qui nous

Revenons à notre question du clnt, reste de la musique ancienne, seulement nous en avonîs perdu
Parmi les moyens de produire miiniression musicale la clef; e nous ne savons pltus lloxécutor (fifs appluaudisseunent).

au moyen des mons, la voix humaine a incontestablemenît En passant ouvrons une parenthèse sur cetto question dit
un rôle à part. Il est évident quce relodevraitètro au-dessus Plain-chant qui me parait vous intéressor toits.
de celui de toutes les autres manifestations de lart musical. Depuis quelques années, un, grand artiste, le chef le la nou-
Or, aujourd'hui nous assistons à un spectacle étrange. Grico voile école d'orgue de Bruxelles, lont loenom est connu <le
aux progres de la mcanirue et dl la physique modernes, on toute l1EIurope, m. Lemmens, a votulîtretrouver la traditioi
est arrivé å perfectionner les instruments <le mnusique a uu perduo, et coisacror la fin le sa carriòro ut restaurer l'exécution
point mouï sous le rapport din la beauté dleur timbre et lit plaincehant. Après de longues étudo<es vieou nuitiscrits
de la facilité delelir maniement. et des anciennos notations, il i essayé doreconstituer le chant

L'engotuement de la mode et la rapidité rolative do 'appren. comme il (levait être jadis, avant les séries d'invasions et dlo
tissage d'un instrument, comparativement A celui d'un orgarte, barbaries quti ont fait perdre jusqt'au souvenir de son mode
ont produit ce résultat qu'aujourd'hui lut i umaino est d'exécution
presque entièrement délaissée pour les machines qui ont té Il est toujours bien cortain qîe ce chiant quîe ls atitetirs dit
créées à sat ressemblance. Li voix humaine, pour les compo temp appe llenut on latin 8uauis cantiena , toit ùtro un récitatif
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simple, doux, aimable et non pas to hurtlemnent sauvage que Von C,
entend exécuter artout aujourd'hui, depuis 'I églises dje E
campagno jisqu'aux cathédrales, par des voix d taureau qu'on s
adiiiru do confiance (Rires d Applaudissentents). "

Or, j'ai entendu un jour, cet hiver, dans un bsalOni artistiuie
do Paris, M. Leniens faire exécuter quelques morceaux de0 p
plain-chant qu'il avait notés et, enrichis d'un accompagnment y
discre t, simple, muais Conine i grind artiste sait les fatire. il
Une dame du l'assistance, une vraie musicienne, douée d'une ai
voix pure et sympathique, voulut bien essayer de dire l'unl de "
ces morceaux, tel qu il était écrit. 1;etlet produit sur le au
asaistants peut ditlicilement se décriro. C'était d'une beauté il
étrange et saisissante i la fois. .

L'auditoire applaudissait avec enthousiasme et réclam-tit une q
seconîdo yxé~cutionî. t ni ecclésianstique, qui était pîrêsent demanda u
A son voisin de qlui, " do quel grand maitre e' étit ce Sanichs si te
admirablo. "-C est le Sanrus de la messe des simples diman. d
ches du clarèie, ' lui réponditon (Rires et applaudissets pro p
le/a·. . d

AplIquous ceci, messieurs, aux chant& <le nos écoles. .Je
no dêseapérerais pas de voir un effet analogue d'agréablei v
surprise produit par les voix do nos enfatntî, quand nous s
aurons pour eux un bon choix Li chef&d'<eu.vre A leur portée, m
et surtout de bons naitres pour leur inspirer le goût des I
belles choses et lo sentiment nécessaire pour les exécuter. c

Ces niaitres futurs, les voici, c'est vous, messieurs. C'est b
vous qui tenez dans vos mains les destinées du chant. Il est e
évident que hi une heureuse révolution doit se faire dans notre u
pays a cet égard, elle se fera par les enfants, c'est-u*dire par b
tes écoles, c'est-L dire par vous [ lire a lh/sionî). 1

On dit souvent que les Français ne sont pas nés musiciens Il
comme les Allemands. Eh bien, je voudrais que vous empor. 1
tassiez do notre entretien cette conviction qu'ion ie liait pas.
plus musicien qu'autre chose et qu'il dépend de vous, absolu d
ment de vou, que, dans quelques générations et ds la pro u
chiaino génération, on puisse (lire que les Français naissent tous i
musiciens......, comme les Jurassions naissent toits horlogers t
[Rires et appludisents].

C'est qlue tout dépendi, vous le savez mieux que Personne,
<los impressions qu'on reçoit dans son enfance. Un enfant sera
« né musicien," s'il entend de la musiqueà 'îigo où on n'a que
dles inatincts, l'iAge où l'oreille retient tout.

Un m'a dit bien souvent que j'étais né musicien. Je vais 1
vous dire comnient : Dans la maison où je suis tné, sur la peti te
cour où jo jouai depuis tnni première enfanco juî.u'A l'Age de
sept ans, donnait lia fenêtr d'un professeir do solfége. Du
iatmil au soir j'entendais sollier et 3e réItis inalement
tout ei jouant. Quand, à sept ans, le profes.eur m'apprit mes
notes et nie mit devant le solfégedo Rodolpthe, je poiviîs le
chanter par coeur d'unî bout a l'autre. Ce n'etait pas dle
l'instirict, c'était de la mémoire cotnu ci ont tou< l0& petits
enfants.

Voilà doic le secret, secret bien simple, pour que tous nos
enfants soient 1 iés musiciens. '' Il n'y a qu'à leur faire
entendre là la musique, tmais <le la bonne m;dusiepi 1 depuis l'Age
de trois ans, si l'on lpeut, et a conmencer t'enseignement dt
chant à l'âge oi c'est Lii plasir, c'est-à.dire dès les classes
élénentaires.

Lu programno est bien simple, conine vous voyez : faire cin
sorte que les tout petits, les enfants le l'asile, entendent
chaiter les grands i en faire autant pouir les enfants des classes
élémentaires et do plus leur apprendre à chanter etx-ménmes,
tion plus seulement par raison dje di.ciplinie et de gymnastique,
connuo à lasile, itais pounr leur former le goùt et la voix.,
Quand ils arriveront A ieif oit dix anis, ainsi préparés, ait cours
moyen et suptérieur, vouts verrez ce que des enfants qui ont le
gofît forié sont Capables de faire, et avec quel succès ils,
poirront alors recevoir <le vraies !Açnis de musique. Ce cera
le cas, alors, t uraiit dans los gra.uts viilt,.le fhire ::pp -1 .l ui
professeur sp.cial, a tin véritable artiste.

Four vots, bornezvois d'abord à la tAcho principni1e, i la
tücIot nécesire, celle d'enseigner le chant.

Vous rencoitrerez trois ditlicultés principales dan votre
enitreprise.

La première est d'arriver, pour les nouveaux, pour ceux qui
n'onitjamnaisessay d chanter, à leur faire' prendre V'unîissoi ",
c'est-àl-dire répétr lo nmme son qu'ils entendent.

Il tn'a janais été question, 1 mua connaissance, dans aucun
tratié d'enseignement dles moyens pratiquos de flire prendre
<<le toit ", commtte1o dit. Los personnes qui n'lontjaiis exercé
leur organe, à cet égard, dans lotir enfance, êprouvent une

norme dificulté (% produire le son juste à la hauteur dsirée.
lles y renoncent géiéralement,so croyant uno sorte d'infirnité
ous ce rapport, et acceptint commn irrémni I& le fait
qu'elles nî'ont paS d'orcilo "l. , -"e *

o'est une erreur gr.tve : ce '. 'est j·un:ti -s'oroil , ti l'on n'est
L4 >otrd, c'est l'errire <•i în-itqte.
'Chez, le enfmluîtt., (. t 4-x"rcico n'ç''t junLis long Chez lei
ultes h rganL, oti m du* so'tphet, mnis tné innoinis oi

rrive au but -i
C'e.-t .itsi qu'il e*at phîs <lhflicile d'apprenriru Aire à l'Ago

'altîlue g.il In len lr*.miêrvs années de l'enf.nce, m'iis de
nnm qin rqu' it 4 ppretnre i lire à tout üge, onpeut réussir

galem..niLt il apprn he a chinter. D.tn< ce Cei, oni peut se dire
tue qu-and oi est arrive i bien prendre l'unisson. on a fait la
Loitié du chemin. Ceux qui prétendent "l n'avoir pas d'oraille,"
ont simplement ceux qui n'ont pa frait cette première moitié
a chemin, ceux qui nl'onît pas eu cette première éducation
rLequeo t<aajoyra instinctivo, et pour laqueIllo il n'yl a pas
'en .ignement technique.
Eh bilen ! qu:uid vou, commuencez à faire chanter des enfants,

ous ei entendhrz toujour, dans la masse, qui, timidement,
ivent les auttr.", tiis en chmitant d'autres sons,essayant do

lonter et le descendre, arrivat souvent à chanter à peu prés
air, mais une. qurte oui une quinte plus bas. Laissez-les fare
Cia ne durera pas et. au bout de quelque temps, iavec de la
onne voliont et le l'aîttention, alors surtout qu'on prend les
tifats en pt ticulior et qu'on les encourage au lieu de s'en
toquer, ils .e corrigent peu A peu, et on est tout 'surpris, un
eau jour, de voir que leur 'voix ne jure plus avec celles de
eurs :an irides. Ils ont fini par acquérir la faculté de chanter
l'uni,,son des autres, c'est-.àdire le reproduire exactement

re son qu'ils entendent.
tu .,'.condo dificulté est celle du*tinibre. Former le timbro

e Li: voix les eifaints, c'est un art. Ceon'est plus seulement
ine qution.de patience, mais surtout d'expérience. Toutefois,
1 y a ui moyen bien simple <le réussir,,c'est'de profiter des
inibres tout foriés qu'on a i sa disposition. Dans une miassO
d'enf.mt, il y en a toujours qui ont appris à chanter chez eux
et qui ont déjà une voix agrénble.lFaites-les chanter seuls
poutr ervir d'exemuple auix autres.

Vous comprenez qu' il y a là unie dittu spéciale, dans les
ócoleside garçons, qui no se repîroduit.pas dans les écoles dlo
illes. Dans les écoles de filles, la maitresse peut obtenir
facilement une bonne qualité de 'son on servant del modèle
elle-mnrie, si elle a la voix douce et agréable.

Pourles garçons, c'est diflerentt. Les maitres'chantent, une
octave plus bas et la voix d'homme ne peut-pas servir <le
modèle à lia voix d'enfant. Il est donc nécessairo d'avoir, i
côté <le soi, autant que possible, un enfant déjà formé, qu'on fait.
chanter le premier. Ces tenfants, dont vous vous servez pour
conduire les autres, vous les avez tous, non pas seulement pour
lenseignemiîent du chant, mais <le toutes les autres connais-
tances. Vous savez par expérience avec quel cœour on forme
ces élèves que vous appelez vos moniteurs, mais qui sont vérita.
bleieat vos enfants, sinon par le sang, du moins par lat portion
de votre vie que vous leutr avez donnée ; aussi vous doivent ils
<le la recomiuissance ( Vire aditsinm et applaudisscments unai-
rnes).

La troisième dilliculté est relative au goût, au sentiment, A
l'expression, I l'intelligence du chant. Cette qualité, j'oserai
vous le dire, il faut l'avoir soi-ênme pour la communiquer aux
autres. dusque.ll, oit peit former des enfants qui sauront le
solfège, qui arriveront à produire des sons, mnis qui ne saîuront
pas chanter.

Pour les, habituer à e bien dire '" les choses, à sentir, à
comprendre ce qui'ils chantent, il faut avoir, non.soulementdu
goùt, mais uiti peu de la laamme du véritablo artiste. Nous
tisons tantôt qu'il n'tait pas nécessaire d'avoir <les artistes do
profession pour enseigner, les enfants,' mais ienus sommes toits
plîuis oui moins artistes. Si nous nie le sommes pas assez, il faut.
1o devenir davanttage. J'nii rarement vut des instituteurs ie pas
arriver, avec de la persévérance; i mettre <le l'oxlpressiot dans
r.- qu'ilsi isent oui laits Ilo qu'ils récitent, ce qui n'est pas, ait
fond, bien ditliront ni beaucoup p.u dillicile que de mettre <le
l'expr'ssion et dît cœuar il ce qu'on cIante. Avec de la volontù
et une bonne direction, je mots on fait quo tous, ou presque
touts, vous pouvez y arriver (Apla«icements).

Il n'est pas nécessaire d'avoir dl la voix. Quand vous parlez,
vous avez ino voix, et il y a toujours moyen do se servir do la
voix qu'on a de manière que le timbre n'en soitpas désagréatble.
Di ime, au poinit de vue du chant, oi petit moditier son
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organe, le réformer au besoin, et on arrive' iTavoir ce qu'ou Dans les peisions de demois<
appelle ine voix de compositeur, " qui donne au moins A Ce heures par jour et on finit
l'expression voulue, une voix qui n'a ni la force ni le charme sept A huit aus, le qudrille de
de celle du chanteur do prot'esn, mais qui est bien .uliante d' Orpe au.r enûrs !... (<lire
pour l'enseiene t. On a vu même des profeeurs sanis voix lunsiglinement de la iîusique !
(Rires), et il n'est pa impossible de l'ire une classe do chant co beau résultat au prix de
sans chanter soi-nème. Je vous ni parlé de moniteurs tout A hilarit).t
l'heure, écoutez 'eci : ysition un uitr

J'ai connu un coloiel en retraite, atteint d'une laryngite d'utiles rttexions : "'t Celui
(hronique, qui ne pouvît pa, pImui ite hi hi eOi t uti, Charimants inliustrînumenît-i ! 0n n'

eepeu'ndant, s'était fait le profe»eur de mîîusique de ses petits. et on execute mervedlememn
enfant, et de es petit, nleveux. Il est vrai qu'il plaçait A côté l'aut1re jour, en moins de fil
dle lui une de à petitestlles, Agée de six rn:., qui lui servait on m'a moulu ainsi adnmirableu
d'orgue, de diapason et qui, donnait la note pour lui. C'est et ioritures,. une " grande fa
une des cho:e, les plus étranges que j'ai vues dans ma vie, et bien mis huit jours à iapipreidu
cet homme avait formé d'excellents 'lèves (Rires t brars). (pplzaidissenmts et rires).

Voilà donc les trois principales difficultés qjue VOuI reincon.' uipiosez ii peui que les dat
trerez dans l'enseignemeint du ch:mit. puos meniques comme elle

Seulement vous allez Ile dire :' et l'intonation 7 et la dre Quelle économide d% te
di-tinction les initerv.lles? et le rhythmlne ' " .e ne disconviens utiles ciin pourrait apprendre a
pas qu'il y ait là des dilicult.:s : n.u- il faut distinguer ; nous six heures par jour durant ci
ne parlons jusn'iei que dui chant, qui est le néce:saire .L conpllnents on pourrait ajout
Muqsiue, c'est le luxe (.Vrirement). lis la mu-ique que ces pi.iis

Il y al là deux eneignemlientzi diflèrents : oh petit avoir très. d'aeprendre (Jli*irita.
bien enseigné le citnt sans avoir ime commencé la musique. Si on pouvait persu:ader au

Il y a (les pay, où le peuple sait chanter par tradition ; il de patriotisie 1 Si ,on pouv
n'est pas nécessiu dle qitter la France, d'aller en Italie, par enlevées à cet cliroyable gasp
exemple, pays qui a à cet égarid une vieille riputation, pour dames à lotir mnnage et à I
trouver de- gens qui savent clianter ; ei France nussi vous voyez d'ici, messieurs, sans i
pourriez rencontrer des gens dui peuple, vivant dans un ilieu gagnerait l (ruro' s r f ri
parfaitement, ignorant, où aucune notion musicale théorique Il est bien loin de ma pen
n'a jamais pZietr, et qui poêèdent des voix d'uno très-grando l'étude le la musique pour le
justee, iPun timbre agréable uni 1 uin vétitable 4enItiment tri.-bien comprise, et il faut 1
artistique. Oin voit les chanteurs populaires faire pleurer Savez-vois où on apprend
leurs autditeur s:-ans étre cependant torils du Conservatoire ; nrieuse ? Dans les écoles coin
lo timbre, l'exIresion, tout y est (lsenmlet). Par conté. Il est vrai que l'enseigneme
quent, il peut exister uit enseigieuent dui chant sans ensei- matière l'enseignement gratui
gniement de la musique. de résultats iu l'enseigneme

Il y en ai les exemples p trmi les sociétés chorales. Dans choses d'Un, côté et de l'autre,
mîont eufmnce, je mue rappelle avoir enleidu les famneux ce singulier résultat qu'en

ScIlanteurs montagnards " <de agneres.de-.Bigorre. qui ont véritable instructi3n musical
laiisé une réputitioi certaineîneit méritée. Sauf lotir chef, je ela<.ses aisées dans les classes
crois que personne parmi eux ne savait lire. Tous leurs chiants Je ne puis pas entamer le
étaient ippris par cœur, et il est à croire que chacun d'eux eût technique de lia musique. Ce
été aussi novice à définir un si bémol ou un re, qu'une muachine sujet, elle est d'ailleurs beauc
électrique ou un télégraphe. de vous donner un petit eriter

Je ne veux paslire qu'il n'y a plus de ce genre.de sociétés, naitro si un enseignement mu
seulementt elles ne voulent pas ivotier ce qlu'elles sont -Il doit avoir, dès lo début
réellement (Rirca). Il y a un grand nombre dle sociétés chorales reconnaîîisso l'intervalle de d
aiujourd'ltui dont la I méthode d'enseignement " mérite le donner leur nom aux notes
nom faut-il le dire ?-de méthode du serinage ( lpp!audisse. una voix qui vocalise. Dans u
vments). rellement écrire aux élZves le

Non I n'est-ce pa ? Nous ne voulons pas, nous instituteurs, cico est connu sous le noi dle
nous ne voulons pas faire de nos élèves dles scrins, pas plus que Tout enseignement (lui n'ai
des perroguets (Rr). édtication de l'oreille qui per

Dais une réunion comme celle-ci, si quelque chose doit étro lt dictée ne mérite pas le ne
en horreur, c'est le perrwtuitisme. Eh bien, dans nos écoles,

Voilà pourquoi vous desirerez toujours ci venir, à la fin, A la d'obtenir ce résultat, et d'au
quatriéme.ditliculté, c'estA dire à enseigner la musique. enfants plus jeunes. Chose é

Alors, messieurs, que ce Eoit en réalité, et non en apparence jo dirais presque dans le n
(Braros). aujourd'hui regardé comme i

il fautse borner A enseigner le chant pur et simple, ou, si de voir un .musicien qui,
l'on enseigne la mu.siiue, il faut l'enseigner sérieusement. musique militaire, sait distin

En deux mots, voici la marche A suivre: le chant, dans )es mélodie entendue, et ait beso
classes inférieures ; la musique, quand les enfants sont capiables reproduire enfin sur l'instrun
de la comprendre. morceau dont il n'a jamais

Mais .. la musique ? consiîlére ce musicien comm
répète, il n'y a, pas d'ense

u îi'. ai pIlus coinnlun iuî f lo, cominenicer par rechercher c
hten n s plus ruile que l. h " Nous sommes on vacances

nous avons ici quelques en
(Applandulissemenits) voisines dont les plus ngés so

Jo n'ai appris qu'avant-hi
Nous faisons des statistiques souvent, vous et moi-jo ne dis parole ce matin dcvant vous.

pas que noutu les faisorns toujours île bien bon cœur, n'est.co pas roe uis born a demanîder 2
(Jîr'es cl Bruos)--ruais ce serait une statistiquo trés.curieuso A enseigne la musique commine cl'aire que de rechercher combien il y a en France dpiaises... Nous pouvons 'aire l'oxpéret combien il y a de musicis,.. J'aurais peur que le tant pour commencé par où l'on doit c
cent des musicients, comparativement au noinbro <les pianistes, entendre îles sons et le lefiit terriblement faible I Arriverait-il aux unités? 'Je n'en sids d'isant l nom des notes (rien (J!ilarilJ et applaudissenzts). ments dt l'aassanble).

elles, on apprend ' le piano "l 5
par arriver A jouer, au bout de
li tFi! de .Me -1190t et la polka
s).ý C'est là ce, qul'oni nomme

,Ai I les im'ii'.n - ont bien p1yk'!
20 franes la nate ! (Nourelle

tier où l'an peut faire A eetégaîrd
d l i-êiOs pa c'îniques. (1'ire ' .
a qu à tourner Une minivelle,.
t des "l morceaux " lupeibes.
ngl minutes, prparati compris,
clit,avec nuancel, p:oints d'orgue
ntaisie de ivina que j'auraiî
ro quanl j'avi quiatorm ans !-

mes voutenent lien adopter les
s Ont adoptf. lew unîchine< A cou.
nps 1 Que do choSes bonnes et
uix jeunleI, l end:mt cinq oit
iq ou six ans ! Que d'excellents
ter à leuréduc.ition I. . . v coin
tes .I n'ont jmiseu leý tempsn

x mères d'en faire une quilestion
it arriver i ce que les heures

illage fusent consarr-es par les
education dlt>e leursenfintî, voeu
Isister, tout ce que lh France y
r othelîsiîîî).
séo&e, ne't ce pas, de condamner

s jeune filles ; }le est souveit
ien rendre justice A qui de droit.
la mausique P ParIs îl'une façon
nunale' (.liptaui<'nrnu),
nt y est gratuit, et qu'en îireillo
t obtient toujours beaucoup plus
nts payé. Du train dont vont les

il se produira peut étre à Pari-
peu d'années le bon goût et la
e se trouvent transportés des
populaires... (Applaudiiements).

i la question de l'enseignement
tte q1uestion n'est pas dins mnoi
coup trop vaste; jo nie contenterai
uni, un moyen certain de recon.

sical a été smrieux.
produit ce rê,ultat que l'élèvo

eux sons qu'il entend, et sache
produites par un instrument ou1
n cours nombreux, on fait n'tu.
son reconnu, do sorte que l'exer-
dictic musicale.
boutit pas promptement cette
met l'écriture de la musique sous
n d'enseignement mitusical.

il e.st possible et même facile
tant mieux qu'on s'adresse I le4
trange, dans le monde des salons,
tonde artistique, ce rtsultat est
une raroté. On s'étonne toujours
entendant un orchestre ou uno
guer les notes produites, écrire la
mn, les partiesd'accompagnement,

ment qu'il sait manier, l'effet du
vu les parties écrites. Oui, on

e une rareté et1 cependant, jO lo
ignement musical qui ne doive
erésultat et finir par l'obtenir.
en ce moment, vous là savez, et
fits soulement do deux écoles
nt absents.
er soir quo je devais prendre la

ltient n'a donc été ré arà, et jo
enfants dans deux écols où l'on

lais toutes les écolos le Paris.
ience, et voir si les enfants ont
uoencer, Il suilt de leur faire
ur demander de los chanter en
'expcricncca lieu aux applaudisse.
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Retnarquez qu'il s'agit ici d'enfants appnrtenant à li seconde
classe ; trois ou quatre seulement font partie do la première
classO. Ils n'ont don qu'un ait d'enseignement, et ils sont très-
jeunes. Si l'on pouvait fairo P'expérienco avec des enfants
plus jeunes encore, avec les enfants des clatses élémentaires,
e puis vous tlirmxîer par expérience que les résultats seraiet
ecoro bien meilleurs.
C'est de cinq A nieuf tins qu'on apprend le plus facilenent a

reconnaitro les sons ; c'est A cet tge qlue l'oreillo se forme. Or,
co n'est pas i des enfants de cinq A neuf nus qu'on dontnera,
méme A Paris, des professeurs du Conservatoire.

Il n'y a <lotte que vous mnietrs, qui puissiez faire cet
enseignement, et voilà potr uoi je vous disais en connnençant
que de vous seuls dépend l'enseignement réel, véritable dle la
imuisique ei France, et que c'est grâce A vous, si vous le voulez,
qu'on cessera <le dire, pour la génération prochainîe, que les
Fra;nçis ie sont pas tiés mnuiciens (-typlaudissements).

\ous arrivons il la question pratique. Comment faut-il
intercaler le chant dans nos programniles d'étude 7 Combien le
temps prendra cet enseignement ? Je dirais volontiers ici ce
qu'on a dlja dit pour les leçons île choses ou de sciences
usuelles : l'ensdignement u ctant pourrait trés.biei n'avoir
las <le plnce déterminée sur le tableau <les heures de travail
dans les écoles. Il faut à peino quelques minutes pour appren.
dre par ct.ur tin petit ch.ant A les enfants, et il suflit ensuite,
pour les exercer, le profiter <le toutes les circonstances où on
peut, où on doit les f aire chanter.

Voici ce qui se fait dans les écoles qui nous ont fourni les
enfants ici présents. Le lindi matin le maître écrit sur le
tableau, avant la cl.sse, un petit ciant 'ino ligne ou deux,
qui reste écrit toute la semaine ; le premier jour on passe dix
minutes en première classe A dléclitfrer les notes et A chanter
les paroles <le la première strophe du morceau ; les autres
jours on apprend successivement les autres strophes en y
consacrant de deux a cinq minutes.

On exécute le tout par cwur <ains les circonstances où il y a
îles lépl)ceteits à faire pour des nécesmités de bon ordre, de
discipline, notamment en sortant les classes pour se ranger
au préai. Dans les quartiers qui nous entourent, l'habitude est
déjà prise pour un certain ,nombro d'écoles. On y ouvre la
classe par un ihant religieux avant oit nprès la prière, et les
chants récréatifs ou itistrictifr, patriotiques sirtout, sont
placàs A difleronts moments dte li journée, ait Changement des
classes, la ldescente dans le préau, avant la sortie de l'école.
Dc cette manière, les leçons de chant sont plus fréquentes
qu'elles nu le seraient avec titi professeur externe.

Cette façon do procéder n'est pas assez usitée en Franco.
C'est le plus souvent sous forme d'essai que la musique a été
ainisi pratiquée. A cet égard, chacun peut tenter l'expérience,
et je ne crois pas que jamais l'administ ration puisse blûiumer un
essai le ce genre ; ai contraire, elle l'encoiragera volontiers
seulement il faut réussir sans prendre (le tuinp.4 sur les autres
travaux, sans Jui'onî puisso faire à celui <iui fait l'essai un
reproche d'avoir négligé autre chose..

Vous allez maintenatt me demander s'il existe déja île
chants convenables, et en quel nombre. Oui, il ci existe déjà
mais il est certain qu'on en conposerait bien d'autres si vou
en faisiez davanttage sentir le besoin. Il faut, en cela commIte et
d'autres choses, que la demando précède loffre ; c'est uno lo
économique incontestable.

.iai apporté ceux que je connais dèjA des recueils.de chant
l'écolo publis cri français, vous pourrez les examinuer iA votr

aise toute l l'heure.
ln voici les titres avec les nomus <les éditeurs:
Xaitel mtusical des qcola, publip par l'éditeur Gaultir ril

Meslay, A Paris. 2 cahiers in.So, titi à deux parties, Kal'tre
trois. Prix marqué, I fr. 25. C'est lo recieil auttorisó pour le
écoles de la ville <le Palris.

Recueil de chants pour le. teles, îlc Delcasso etGross. 3 cahier
in.12, très.usitésdans les départements et pîrobaîblomnt conu,
de la pltupart d'entre vois. DèIôt chez toits les libraires chss
ques.

Chants de l'icole, <lo Linden et Mouroi, dot. ungrand îonmbr
sur de vienu airs français. 3 cahiors in-12, cimez Delagrav
éditeur A Patrs.

chanils de l'éccole e ds loisirs (sanîs item d'auteur, mais quî
tots savonts ét idus i regretté pasteur Montandon, Io Paris

Unu petit volume in-18, chez leerger-Levraut.-~otation e
chiilres.

chaias d'école A lusage cde la ,)uisso fraiçaiso, par ICtura.
volumes in1l2, A lia librairie Sandez et àischbachor, a Paris.

On a reproché a plusieurs do ces chants d'étre d'origine
allemande. C'est ntre erreur : ils sont plus souvent d'origino
suisse, ce qui est bien dil1èrent. Nwugoli, Schultz, Kur;, et
d'autres compositeurs illustree, auteurs de la musique de ces
chants, sont Suisses et ntou Prussiens. En fait d'instruction
primaire, nou-4 avons beaucoup à apprendre de li Suisse.
tomme c'estunl pays ari, nous pouvons le faire sans crainte.

''ous ces recueils sont rélk.ment renarquabe, iouvent
mtme au point du vuo des paroles. Parmi les auteurs qui ont
le mieux réussi, au (>oint de vue littéraire, comme ait point do
vue moral, je citerai, pour lui témoigner ma reconnaissanco en
provoquant la vôtre, et pour le proposer comme exemple A
d'autres, M. Bouér (Broros). L'est in pèro do flamille,
fonctionnaire dans le Mdi, m'a-t.on dit; il a composé ces paroles
pour ses propres enfants. deux jeunes jles il les a adaptées
il la musique des grands ntres, parce qyu'il ne trouvait pas Il
sot goût les fadeurs et les fadaises que font mettre nos éditeurs
ent renom sous les chefs-d'<euvre de la musique classique, sous
prétexte de tralîutions. Je pense que vous serez de son avis
( 'ifaessaillmenl).

C'est là uie de nos misères actuelles. Les arti-tes, les
poètes, les compositeurs, les éditeurs, ne se proccupent que
du monde des salons. Quant ain monde de léducation, il ne
compte pas pour les m·archands de musique. Il semblerait
vraiment que pour eux il n'existe en France ni écoles, ni
familles !..

Il est important que les paroles de ces recueils nient une
sérieuse valeur littéraire et morale, puisque noui voulons que
les enfants les retiennent facilement.

Voici ce qui est arrivé a l'une des écoles dlent les enfants
sont ici : des paretit, des pères, remnrquez-le-bien, venaient
trouver le nitre et lui dlisaient :" in tronvez-vous donc les
belles chansons que vous apprenez i nos enfants ? Nous avons
cherché celles que chante " le petit " cIhez tous les marchands
du quartier, nous ne les avons pas troivées. «' Je le crois bien,
vous ne connaissez sans dloute que trop les étalages des
marchands de cahiers de chanSons populaires, et vous savez ce
qu'on y trouve ! (Riru)

Vous allez feuilleter A votre loisir, iessieurs, les recteils
que j'ai apportés ici p.our vous. Mais un mot encore :

1 Ilne petit pas y avoir de bonne conférence sans expériences,
n'est-ce pas, m.essieurs ? Nous allons nous conformer A l'usage.
Puisque nous sommes entre instituteurs, nouts .devons mettre

propre artistique de còté ; jo vais' vous donner
l'exemple en me mettant au clavier (.lpplaudissenrents).

l•es carants se ré aunis.t .uîour le rharniu . wcuno,
alternativenlivttt par Ie petits gar:oens, on lar l peht.s Illes, oit
par le courfîvw ier hut.m:mue, dles mtore.î ux sit nt, 

IVange gardien.-Hcuen.r enfant..-Ls m,,ehats n'ont pas de
chansons,-Ditanchc-(du rectteil G.Im:n).

Bentedicite,-La tentdange-(du recueil D1-.eitsso).
Le grand Ncaise,-Lepolron-(durecteil E.A vî:).
1'apillon sijoli, Oui, oui-(du recueil en chifIres).
Le Chant, indlodie de Xo:art-(du recueil Kuînz).

S oissated. eléime cont'drenue des iistitiiteuirs ie
s la~ t1crcoScr5iption <lc l'éc~ole' nocmtt e-I.avn' ,
o ftenue le *1;l masui 1S79.

Prêsents: Le,ïévcl. P. Litgacé, pinciipal do l'école
~r 1oml-au ; rvd. T. G. lonleanl," asàSantL-

principal ; le. E. Junatitf, Ed. C.irrier, G. S. Vicîx écs.
inispàcteuirs ;:1%1e~ ; M..Lip srédet
F. 'X. ýToussaint,- N. Licaisse, .. B.ý- Clou1tier, 1).

~ MSw'oî~~, T. . 1gti1;Frs. Fortin, G. Lffbonlté,
let. Viectaui B., Pltir.T. S., Aub6,P rvntl

eM. l3rochu, F'rs. Paé,Jles, Olotier,.T l)apnu
~P. Gagnioni, Frs. Vugo,1. X. Bélîîg 1 laise'

o 3Iî~oA. S. Frad(loti L P. Milrii leani, Artl1,
.)Trexnblay, .T. B. Gilbert, J. P,. lZoy, Ls. l3outin, A,'

~ Cwlo, A (TnyJ. tRtUtfCft ;MM. les tllSbLs

sLle

l'ccole normnale.
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Les minutes de la dernière séance sont lus et Mettons la parole avant l'écriture. Faisons en
adoptés avec les amendements suivants : le mot sorte que l'él've apprenne d'abord à dire et à

pratique " est ajouté au mot " raisonné "t la comprendre dans la conversation ce qu'il lira et
onzième ligne du quatrième alinéa, et il faut lire écrira plus tard.
" les confélrenîces de la Sorbonne de I1867 " au lieu de La langue est le moyen, l'instrument de toutes
S18177," au treizième alinéa. nos études, et le terie de comparaison, le point de

On procède ensuite à la discussion du sujet Quelle départ (le l'étude d'une langue étrangière avec
est la meilleure manière d'enseigner l'anglais aux laquelle elle offre toujours beaucoup d'analogie il

CaainsFaçasest dtonle eissentiel de donneýr le pas à nu, nuu
M. B. Lippenîs ayant quitté le fauteuil et étant maternelle qui prépare le terrain, et de comparer et

remplacé par M. F. X. lélanger, vice-président, parle de rapprocher les deux idiomes, afin de faire mieux
pendant une heure sur le sujet. ressortir leurs similitudes et leur diKl-rence. Ceci

M. Lippens dit que le langage en général est le s'applique à tout ce que comprend la connaissance
corps. le signe de la pensée, le moyen de saisir celle d'une langue, prononciation, style, grammaire, etc.
(les autres et d'exprimer la nôtre. Nous pensons nu l'étude d'une langue étranirère est une excellente
moyen de la parole, nous analysons nos idées au gvmnnastique d'esprit ; c'est un travail intellectuel
moyen du langage. C'est la langue qui est le corps qui développe le jugement, la mémoire et le boit
de notre pensée, le moyen d'analyser nos propres goût; elle est de plus profitable ) la la ngue maternelle,
idées, de nous mettre en communication avec nos et Got-the avait raison de dire Qui ne connait
parents, nos amis, nos compatriotes. Mais, si le aucune langue étrangère ne sait rien de la sienne.
langage est partout le même, quant ai foind, à son On commence l'étude de l'anglais dans les classes
but, à sa composition, à soit essence intime, les inférieures ; plus les élèves sont jeunes, plus ils ont
langues, les idiomeis diflèrent, et, dans l'état actuel de la facilité pour apprendre le vocabulaire et surtout
de notre société, il est indispensable à un très-grand la prononciqtion. Tout eii développant l'oreille et
nombre de personnes et très-utile à tout le mnonde de la voix, on leur apprend les noms des objets qui
connaître deux langues. Ainsi, dans une société nous entourent à la maison, les noms de plantes.
mixte comme la nôtre, la connaissance de l'anglais d'animaux, etc.,; enfin le vocabulaire usuel, à la
offre de grands avantages à tout le monde, et cette portée des e'nfanmts. La lecture, la grammaire, l'ortho-
branche d'enseignement mérite d'être introduite graplie viennent à la suite, mais ne doivent pas faire
dans toutes les écoles, sauf les écoles élémentaires, oublier la parole parlée ; à mesure que l'élève avance,
et encore dans celles-ci, peut-oit enseigner pratique- on a recours aux leçons de choses, aux conversations,
ment, comme leçons de choses, les mots les plus aux répétitions des leçons de la classe dans la lamngue
usuels, le vocabulaire le plus inlispeisable aux anglaisetasciisordiniaires de la vie,.lietransactions o aire e l i anEn faisant les traductions, en alternant autant queM. Lippens passe en revue les divers avantages possible les thèmes et les versions ; là encore, onqueprocure la connaissance d'une langue étrangère, met la parole avant l'écriture ; on traduit à hautepuis il ei vient à la question pratique. 'voix d'abord, on écrit ensuite ; on ne laisse pas les

L'enfant qmi apprend à parler, dit-il, doit tout élèves à la merci des livres ; les grammaires et les
acquérir, paroles et pensées ; celui qui étudie une dictionnaires ne sont pas des guides, mais des
langue étrangòre, au contraire, a déja la pensée, la auxiliaires ; l'enseignement vient de la bouche dutparole pour l'exprimer, ces deux choses étant insépa- maitre et parle à l'oreille de l'enfant. En enseignantrables. Il conait même les lois générales du la lecture on emploie la méthode phonique dont leslangage qui sont applicables à tous les idiomes. avantagres sont incontestables.
Tout ce qu'il doit acquérir se réduit donc à ceci : le .
vocabulaire de la langue qu'il veut étudier et la M. Lipipens ayant repris Ie fauteuil, M. l'Abbé
grammaire particulière de cette langue. L'ensine- Lagacé et MM .luneau, Toussai, Declerq, rapeauMen d'un seg et La a'î parlentsur lail siment d'une langue étranigère comprend l'intelligence a question.
et l'usage de cette langue, et ceci implique nîécessaire-' M. l'abbé Lagacé dit qu'on ne devrait pas faire
ment la connaissance de la pronoiciatioii, de l'ortlho. lire uni mot d'anglais sanis que l'élève le comprit
graphe, de la grammaire, etc. d'abord. Il fait remarquer que le défaut dans l'en-

La marche a suivre dans cet enseignement est seigntement de l'anglais, c'est qu'on ne le parle pas
coiforme à celle que l'on suit dais celai de la langue assez ; il arrive souveint qu'un jeune homme sait
maternelle. L'oule est l'organe direct de l'entendc- traduire l'anglais sans qu'il. puisse le parler. M. le
ment, puisqu'elle reçoit la parole cmui guide et éclaire Principal veut qu'on apprenne d'abord A l'enfant à
I'intelligence. L'ienfant apprend Ai parler d'abord, la'le parler et ensuite à l'écrire ; pour arriver a ce but,
lecture et l'criture ne viennent que plus tard, après il faut que le professeur parle l'anglais avec ses
que la voix, l'oreille et l'intelligeiice ont été exercées élèves, prinîcipalemeînt sur les choses les plus ordi-
dans une certaine mesure. lnaires de la vie.

Une langue vivante doit s'apprendre par les M. Declercq vent que l'élève sache d'abord la
oreilles et non par les yeux ; et la. voix doit être grammaire avant qu'on lui fasse traduire l'anglais.
assouplie, développée par des exercices spéciaux. M. Toussaint est d'opinion que l'enseignement de

Tout en faisant ces exercices, on donne la signifi- l'anglais ne saurait nuire au progrès dans la langue
cation des mots, car il est absurde de faire répéter et fraunçaise ; qu'au contrairo, par la traduction de
surtout de faire lire ce que l'enfant ne comnpreid pas. l'anglais, en exigeant le bon français, on accoutume
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l'élève à faire des phrases, à CompOSer, et à parler
correctement sa langue.

M. Juncan se prononce pour la 1 raduct ion du mot
àmot

M. Drapeau croit que les livres on usage pour
l'enseignement de l'anglais ne sont pas ce qu'il faut,
Il est d'opinion qu'il y auîrait d'importants change-
ments à faire à cet égard.

.M. Lacasse trouve excellente la s,ériu anglaise de
livres <le lecture.

A la prochaine conférence, M. Lippens parlera de
la nouvelle loi sur l'instruction publique en Belgique,
et MM. F. X. Bélanger et ,1. Drapeau traiteront
chacun un sujet.

Le sujet suivant sera discuté Que doit faire
l'instituteur pour inspirer aux enfants l'amour de
l'étude ?

La éance est ajournée au dernier samedi d'août, à
9 hTs., A. M.

B. LIPPENS,
Président.

.1. úTOU RNEA~U,
Secrélaire.

soixiiic-Ih u ltiemeia coueIrencee s i istitutel S de
lairo crjfos dI école norm e-Lai,
tenuie le :î0 aoûtL 1S79.

Présents l'onorable G. Ouiïret, surintendant,
du l'instruction publique, le révd. P. Lagacé, prin-
cipal dl'écol normale-Lavdal, Carrier, J. Pré.
mont, G. S. Vien, êcrs., inspecteurs d'écoles ; MM.
F. X. Bllanger, 1. X. Toussaint, T. B. Cloutier, B.
Lippens, J. B. Dugal, B. Pelletier, G-. Labonté, Frs.
Fortin, M. O'Ryan, J. Cloutier, S. Aubé, P. Provensal,
A. Chabot, Victor Parent, J. Lêtourneau et MM. les
abbés J. Rouleau, A. Vaillancourt, Il. Gignac, P.'
Dutil.

Les minutes de la dernière séance sont lus et
adoptés.

On procède à l'élection des officiers pour l'année
courante et le résultat eet comme suit

1>Président .- M. F. X. B3élanger. .
Vice-Présidnt.-M. 13. Pelletier.
Secrélaire.-.-M. J. Létourneau.
Trésorier.-M. El. Fecteau.
Membres du comitéderégic : MM.F. X.Toussaint,

N. Lacsse, J. B. ln B. Lippens,
M. 'Ryan, J. B. Dugal, Jules lotr,..Drapeau.
M. B. Lippens commente la nouvelle loi de l'ins-

truction primaire en Belgique, il examine ses princi-
pales dispositions et en fait ressortir ce qu'elles
contiennent de dangereux pour la religioi catho-
lique. 11 intéresse vivement par des détails impor-
tants sur les luttes des deux partis politiques et sur,
les causes qui ont produit cette loi.

Après le discours de M. Lippens, on procède à la
discussion du sujet suivant : Que doit faire l'insti-
tuteur pour inspircr aux enfants l'amour de l'étude?

M .. B. Cloutier ouvre les débats. Il prétend que
l'unique moyen de faire aimer'l'étude aux enfants
est <le la leur rendre attrayante. Pour cela, l'institn-
tour doit étudier beaucoup, s'appliqier à coniître
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l'enfant, ses goûts, ses tendances. Il doit avant tout
rompre avec la routine et s'efforcer de se familiariser
avve les meilleures méthodes préconisées par les
Defondon, les Berger, les Bronard en France, les
Braun, les Colar ci Belgique, les Daquet, les leitzel
on Suisse, tois hommes de premier mérite pédago-
gique, et que leurs capacités et leurs talents ont
placés à la tête le Penseignement de leurs pays
respectifs, lesquelles reposent sur deux grands prin-
cipes pédagogiques applicables à toutes les branches
d'enseignement.

lut Pl NCIPE.-ans l'enscignente t de toules les
brancher d'instruclion, il faut avoir dutx choses en
une : 1o. NsEIGNElt UNE BRANCHE PARTICULIARE ;
2e. PItOFITER DL' c r ENSEIGNC3ENT POUR DfvELOP-
P'Eft L'IN~TELLIG3ENCE.

2E. PINCIPE.-L'INSTITUTEUR DOIT LUI-MÉilM
COMMUNIQUER DE VIVE VOIX A, SES iL.YES LES
PRINCIPES DE LA SCIENCE, ET CES DERNIERS NE DOI-
VENT SE SERVIR DE LIVRE QUE I'OUR APPREXDRE A
DIRE CONVENABLEMENT LES CROSES QU'ILS SXVENT

M. Cloutier développe ces deux points et s'applique
à prouver qu'il faut cultiver en même temps toutes
les facultés intellectuelles (le l'enfant, lui apprendre
les choses et non les mots. Il démontre par de

nombreux exemples qtu tout en enseignant la
langue maternelle, lhistoire, la géographie, l'on peut
fort bien développer l'intelligence et rendre l'étude
i agréable. Malheureusement un trop grand nombre
d'instituteurs et d'institutrices sont encore sous la
fausse impression que c'est le livre qui doit enseigner
et non pas le maitre. Cette erreur a pour conséquence
de faire apprendre des livres par cœeur, de développer
la mémoire au détriment des autres facultés qui res-
tent sans culture et dans un état d'engourdissement
déplorable. Pour preuve, il cite le fait que 1es libraires
vendent beaucoup plus de grammaires que d'exer-
cices orthographi9ues ; c'est le contraire qui devrait
avoir lieu ; car il est plus facile de se passer de
grammaire que d'exercices, le maitre pouvant lui.
même et devant donner les règles de vive voix et les
graver dans l'esprit des enfants par des démonstra-
tiens au tableau noir. Un tel état de choses est bien
regrettable et bien propre à inspirer aux élèves ii
profond dégoût pour l'étude. Qaid sortirons-nous
de cette ornière ? personne ne saurait le dire, car
nous sommes naturellement routiniers, et beaucoup
de'gens, même parmi ceux qui s'occupent de l'édiu.
cation de la jeunesse, ont une sainte horreur pour
tout changement, pour ce qu'ils appellent les idées
nouvelles.

Mais, continue M. Cloutier, la doctrine que je
viens d'exposer n'est pas nouvelle: Pestalozzi, Je
Père Girard et beaucoup d'autres célébrités pédago-
giques, l'ont prêchée i Europe depuis lontemps
Cependant il n'est pas besoin d'aller au-elà de

.Atlantique chercher des prenvres à l'appui-de cetto
assertion ; on ce pays même, un de nos hommes les
plus v-ersés et les plus compétents dans la science de
'enseignement, Mgr. de IRimouski, n'a-t-il pas pro-

clamé bien haut cette doctrine dans son estimable
traitré de pédagogie ? Ainsi, appuyés sur d'aussi

.Ef
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respectables autorités, ne craignons pas les chng- puis une seConde couche la seconde année, mais avec
meIIts, nie craignois pas de iodilier nos méthodes plus dedétails, puis une roisièmeouche avec enuCre
atin de les mettre en harmxonie avec les' progrès du plus de détails la troisième année, etc. Ce qupe M,
our Etu'dins, ét udions encore, étudions toujours Toussaint dit de Plhistoire sainte, il le dit égaleinent

et notre enseignement sera conlorne aux trands de la graîmîmaire, la géographie, etc.
principes pédagogiques alors, nos élèves, débarrassés M. Lippens prétend que l'inst ititeur qui veut
due 11 11mii, (le rette lageiurgqi acomnpagne enseigner avec ,nccs et inspirer anx enfants le goût
n:enairement toute méthode délectuuuse, travaille- de l'étude, doit étudier la psveologie : l'agricultuur
rouît avec courage et auront du goût pour l'étude. qui ne connait pas la nature fui sol qu'il doit cultiver

M. le Principal corrobore ce que vient de dire M. ne sera mjaais un bon cultivateur; de imêe, l'insti.
Cloutier et cite l'extrait suivant du Père G irard qu'il tuteur qui ne connait pas bien toutes les liteultés de
commente lonîguemne : Pam1-e, ne sera jamais un bon mnit re,

Il y a des instituteurs qui n'ont aucune confiance 1;honorable M. Oiumeitsw, dans quelques paroles
dans la capacité des enitnitis. I l se croient dans l. bien appropriées, approuve fbrtemnent ce qui vient
nécessité de leur apprendre tout, mot pour mot, et d'être ditL l est heureux d'avoir pu assister à cette
les reduisent au ròle triste et abject d'écouter, de lire, conférence, et il encourage le. instituteurs ù fréquen-
d'apprendre de mémoire ce qu'ils lisent en entendant ter régulièrement ces réunions où ils peuvent retirer
pour le réciter lidèlement, comme ils vienmnent (le le de si grands profits pour eux-mêmes et pour leurs
lire et le lentendre. Les jeunes têtes ne sont donc à élèves. il suggre lidée d'un congrès de tous les
leurs veux que des vases où l'on peut mettre toi ce instituteurs entholiques de la province de Québec,
que l'on veut et que l'on renverse ensuite pour pour l'été prochain.
rouver ce qu'on y a jeté. C'est cette méthode qui . le Principal est d'opinion qu'un comité devrait

nous produit tant d'adultes qui, incapables de penser être formé immédiatement pour organiser ce congrès
eux-néimes, nesont que leséclosdes parolesd'autrui."ý et prendre les mesures nécessaires pour en assurer le

Puis il ajoute La science pédogogique a fait succès.
d'immenses progrès en Europe dans ces derniers En conséquence, un comité composé des messieurs
temps. Des hommes très-instruits, des savants s'oc- dont les noms suivent est formé, savoir : llévd.
cuipelit continuellement à rochercher quelles sont les M. Lagacé, MM. F. X, Toussaint, N. Lacasse, .1. l.
meilleures méthodes, les meilleurs procédés propres Cloutier, B. Lippens et F. X. élanger.
a procurer la plus grande somm de bprogrs. Et ce Proposé par M. J. B. Cloutier, secondé par M. .
recherches, ces travaux out produit une transforma- Létourneau, et
tion radicale sur toute la surface de la France. Malheu- Résolu, Que les membres de cet le association ont
reusenent on a mis de côté un .rand point, un appris avec, la plus vive douleur la mort prématurée
point essentiel, le point capital, oit a oublié que de M. Louis Lefebvre, instituteur à la Pointe-aux-
toute éducation solide doit avoir pour base la religion, Trembles, noyé en juillet dernier ; que M. Lefebvre,
et des hommes qui se disent amis de leur pays,' l'lu des premiers élèves (e l'école normàle-Laval,
'eulent 'exclure des écoles. Cetteerreur condnnée nemnbre (le cette association depuis sa fondation, et

par tous les hommes bien pensants, n'est pas L qui en a rempli avec distinction les charges de
craindre dans notreoi point nous secrétaire et de président, a conquis, par un travail
empêcher de prendre ce qu'il y a de bon chez ces constant, une ap)liation régulière à ses devoirs,
hommes égarés, tout en rejetant ce. qu'il y a (le l'estimegénéraleetelledesesconfrèresenparticulier,
mauvais et'de contraire à la sainte doctrine cathod Proposé par . J. -. Cloutier, seconde par M. 13
lique, car il n'y a aucun mal de prendre la vérité, le Pelletier, et
bien n'importe où il se trouve. Résolu, Que cette association 'a vu' avec beaucoup

M. Toussaint partage les opinions émises ci-dessus. de plaisir la publication d'iue nouvelle série de
Il regrette que parmi ceux qui s'occupent d'instrue-) cahiers d'écriture due à l'iniitiative de M. Lanîglais,
tion, il y ei ait qui soient encore vingt-cinq ans ei libraire de cette ville ; que cette sério mérite le
arrière. Il a vu dernièrement un projet de programme patronage de cette association.
d'études qui dénote une profonde ' ignorance des A la prochaine conférenmce, MM. F. X. élamnger et
progrès apportés dans l'enseignement dans ces J . Drapeau traiteront chacun tut sujet.
derniers temps. Par exemple, pour l'histoire sainte, Le sujet de discussion pour la prochaine séance
on dit :" La première anée, oi enseignera de telle, sera le *suivanît: Le programme d'études tel que
a telle époque, la seconde de telle autre, et ainsi de soumis au conseil de l'instruction publique pourrait-
suite." C'est ainsi qu'on, lisait il y a vingt-cinq ais, il être modiliée ?
mais aujourd'hui, c'est tout le contraire. Le peintre EL l'assemblée s'ajourne au dernier samedi de
ne donne pas deuxon trois couches sur une partie janvier proclain à neuf'heures du matin,
de soit tableau, puis ensuite sur une autre partiQ et
ainsi de suite jusqu'à ce qu'il en ait parcouru toute • 1. X lL 01'U,
la surface. Il donne une couche sur toute la surface 'Prsiden!.

de sa toile, ensuite une seconde,puisunetroisième, etc.»ó 'même 'instituteur doit donner une teinte d e' . Tm'
toute l'histoire, de 'ensemble, mais d'une manière Sccrólaire,
abrégée, sous forme de causeries, la première' innée,

j',
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